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Répartis sur toute la Vendée, les services de PMI (Protection Maternelle 
et Infantile) sont au service des familles. Sages-femmes, puéricultrices 
et médecins rencontrent et conseillent les parents. Pour leur permettre 
de concilier vie familiale et vie professionnelle, le Conseil général veille 
également à la qualité des modes de garde.

À partir du 16 février, l’Historial 
de la Vendée, en partenariat 
avec le musée d’Orsay, propose 
la première rétrospective de 
l’œuvre de Félicie de Fauveau. 
Rare femme artiste du XIXe siècle, 
la sculptrice laisse un travail riche 
et étonnant aujourd’hui salué par 
les historiens d’art.

VŒUX 2013 : « NOUS NE LÂCHERONS RIEN »

Le futur collège des Essarts, 
construit par le Conseil général, 
accueillera 400 élèves (600 à 
terme) dès la rentrée 2015. Cet 
établissement à la pointe du nu-
mérique sera érigé dans un nid 

de verdure, route de Boulogne. 
Et, selon la volonté des élus, 
il sera ouvert au canton et aux 
communes limitrophes comme 
La Copechagnière, Saint-Ful-
gent...

Pendant toute une année scolaire, 
jeunes et moins jeunes handicapés 
mentaux se retrouvent à l’école du 
cirque sous le chapiteau du cirque 
Micheletty à La Chaize-le-Vicomte. 
Semaine après semaine, encadrés 
par des artistes professionnels, les 

cours leur permettent de découvrir 
les arts du cirque et de reprendre 
confiance en eux. Ils découvrent 
de nombreuses techniques : acro-
batie, jonglerie, équilibre, clown 
et présentent en fin d’année un 
spectacle haut en couleurs.
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collège des essarts : la pointe du 
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Le futur collège des Essarts, 
construit par le Conseil 
général, ouvrira ses portes à 
la rentrée 2015 et accueillera 
plus de 400 élèves (600 à 
terme). L’établissement à la 
pointe du numérique sera 
niché dans un coin de verdure, 
route de Boulogne.

Les adolescents de la commune et 
du canton des Essarts découvriront 
à la rentrée 2015 leur nouveau col-
lège, situé près de la piscine. Mais 
leurs camarades des communes 
voisines en bénéficieront aussi, 
suivant la volonté du Conseil gé-
néral et des élus : « ce projet du 
collège des Essarts, dont le nom 
n’est pas encore choisi, répond à 
une large demande, souligne le 
conseiller général du canton des 
Essarts, Yves Auvinet. Les com-
munes périphériques comme La 
Copechagnière, Mesnard-la-Baro-
tière ou Saint-Fulgent par exem-
ple, en disposeront ainsi. »

Étudier dans un cadre agréable 
et verdoyant

Niché dans un environnement 
de verdure, route de Boulogne, 
la construction de ce collège de 
pointe a été confiée au cabinet 
d’architecte nantais « Format 6 ».
Il est « tout numérique » puisque 
toutes les salles de classe seront 
équipées d’un vidéoprojecteur 
interactif et d’un accès internet. 
Idéalement situé, à proximité de 
la piscine et du complexe spor-
tif, l’établissement s’étend sur un 
site de 35 000 mètres carrés. Tous 
ces atouts permettront aux élèves 
d’étudier dans un cadre agréable.

Soucieux d’offrir aux jeunes ven-
déens la possibilité de suivre leur 
scolarité dans un établissement de 
pointe, le Département fait de la 
construction et de la modernisa-
tion des collèges une priorité. «Il 
y a actuellement en Vendée une 
forte poussée démographique», 
précise Benoît Dechambre, direc-
teur d’Académie.
« 423 élèves supplémentaires sont 
enregistrés dans les collèges pu-
blics du département, poursuit 

le président du Conseil général, 
Bruno Retailleau.

3 000 places supplémentaires

Pour faire face à cette croissance, le 
Département engage un nouveau 
plan de créations et de modernisa-
tions des collèges. Cela représente 
un investissement sans précédent 
de 17 millions d’euros ». À terme, 
3 000 places vont être créées dans 
les collèges.

Basé à L’Herbergement, Etao 
Géoressources est un spécia-
liste de la géothermie. Une so-
lution énergétique encore peu 
connue mais qui se révèle pour-
tant économique sur le long 
terme. Pour mettre en valeur son 
savoir-faire, les bâtiments de l’en-
treprise vendéenne sont chauffés 
et refroidis grâce à cette solution 
énergétique originale. 24 forages 
de cent mètres de profondeur, 
directement creusés sous le bâ-
timent, permettent de capter la 
chaleur de la terre et d’alimenter 
une pompe à chaleur de 240 kW 
réversible.
« Avec la géothermie, il est pos-
sible de réduire ses dépenses de 
chauffage par quatre, explique 
François Raveleau, dirigeant de la 

société. C’est une énergie fiable 
et durable mais encore trop peu 
connue ». Fort de ses 88 collabo-
rateurs, la société vendéenne a 
fabriqué 5 000 pompes à chaleur 
depuis une dizaine d’années.

Un réseau de concessions

Car aujourd’hui, Etao Géores-
sources intègre toutes les com-
pétences de la géothermie : de la 
fabrication de pompes à chaleur 
aux installations géothermiques et 
aérothermiques en passant par le 
forage. L’entreprise déploie éga-
lement un réseau de concessions 
partout en France.

Renseignements :
www.etao.fr

Début janvier, le gouvernement 
a lancé l’appel d’offres pour la 
création de deux parcs éoliens 
dont celui des deux îles, au lar-
ge de l’île d’Yeu et Noirmoutier. 
Une première étape décisive pour 
ce projet crucial pour l’environne-
ment mais également l’emploi. 
« L’éolien offshore pourrait couvrir 
de 35 à 40 % de notre consomma-
tion énergétique, explique Bruno 
Retailleau, président du Conseil 
général. Mais la construction de 
ce parc est également une bonne 
nouvelle pour l’économie. Pour 
que de nombreuses entreprises 
vendéennes puissent être sélec-
tionnées, le Conseil général se 
mobilise. Des centaines d’emplois 
pourront ainsi être créées aussi 
bien pour la phase de construc-
tion que pour l’exploitation et la 
maintenance ». Actuellement, une 

soixantaine de PME vendéennes 
est directement intéressée par le 
projet. Affaire à suivre.

Le 4 janvier dernier, le tribunal 
de Commerce de La Roche-sur-
Yon a retenu le projet présenté 
par le groupe Trouillet pour la 
reprise de SAMRO. Cette entre-
prise fontenaisienne, spécialiste 
des semi-remorques, avait été 
placée en liquidation en octobre.

« Je tiens à exprimer ma satisfac-
tion au sujet de cette décision qui 
permettra de sauvegarder 144 
emplois, en Vendée, et d’offrir 
un avenir industriel à l’entreprise 
SAMRO », explique Marie-Jo 
Chatevaire, conseillère générale 
du canton de Fontenay-le-Comte. 
Concernant le devenir des filiales 
et de leurs salariés, tout n’est pas 
encore tranché.
Des discussions sont également 
menées pour augmenter le nom-
bre de salariés repris. Le Dépar-
tement de la Vendée est prêt 
à mobiliser tous ses moyens et 
notamment, ceux de la Maison 
Départementale de l’Emploi et 
du Développement Économique 
pour favoriser le reclassement 
professionnel des salariés non 
repris dans les meilleures condi-
tions.

Pour lutter contre les mala-
dies du bois dans la vigne, 
le groupe Mercier, basé à 
Vix, a développé un procédé 
particulièrement innovant. Le 
fruit de plusieurs années de 
recherche menée dans son 
laboratoire vendéen. Expli-
cations.

Les maladies du bois existent de-
puis toujours dans la vigne, mais 
l’interdiction des produits phyto-
sanitaires rend leur traitement im-
possible. C’est donc un problème 
majeur dans de nombreux vigno-
bles français mais aussi étrangers.
Pour faire face à ce problème, le 
groupe Mercier a imaginé une so-
lution originale aujourd’hui com-
mercialisée avec succès. « On a 
sélectionné un champignon, le 
Trichoderma, qui se nourrit des 
champignons qui sont à l’origine 
de la maladie, explique Guillaume 
Mercier, cogérant de l’entreprise. 
Nous avons sélectionné une sou-
che très efficace qui est directe-
ment introduite dans le plant de 
vigne. Le Trichoderma va s’ali-
menter des champignons agres-
seurs de la plante ».
Un procédé naturel qui complète 
la technologie « Cleanproces » qui 
permet de nettoyer la plante de ses 

champignons. « Une fois la plante 
nettoyée de ses agresseurs, on 
introduit ces champignons qui 
ont une action positive comme 
le Trichoderma ou encore la My-
corhize qui permet à la plante de 
développer un système racinaire 
plus puissant et ainsi de mieux 
assimiler les éléments nutritifs ». 
Toutes ces innovations ont pu être 
développées grâce au laboratoire 
du groupe Mercier et à la priorité 
donnée à la recherche. Ainsi, 5 % 
du chiffre d’affaires est consacré à 
la recherche et développement. 
Un effort récompensé puisque 
les produits de l’entreprise sont 
aujourd’hui demandés aux quatre 
coins du monde.

ENTREPRISE / ETAO À L’HERBERGEMENT

UNE ÉNERGIE DURABLE ET INVISIBLE

ÉNERGIE / PROJET DE PARC ÉOLIEN EN MER

ÉOLIEN OFFSHORE :
ÉTAPE DÉCISIVE FRANCHIE

EMPLOI / REPRISE DE SAMRO

SAMRO SE TOURNE VERS L’AVENIR

ENTREPRISE / LE GROUPE MERCIER A VIX

L’INNOVATION AU CŒUR
DES VIGNES

ENSEIGNEMENT / LE NOUVEAU COLLÈGE DES ESSARTS OUVRIRA SES PORTES EN 2015

UN COLLÈGE DE POINTE
DANS UN NID DE VERDURE

Basé à L’Herbergement, Etao Géoressour-
ces s’est imposé comme un des leaders de 
la géothermie.

Le projet prévoit la mise en place d’une 
centaine d’éoliennes entre Noirmoutier et 
l’île d’Yeu.

Le laboratoire de recherche en physiolo-
gie végétale du groupe Mercier permet de 
développer des procédés innovants.

L’entreprise SAMRO, spécialiste des semi-
remorques, est basée à Fontenay-le-Com-
te.

À suivre sur
www.vendee.fr

Le collège des Essarts a été présenté par les élus et le directeur d’Académie. Il accueillera dès la rentrée 2015, 400 élèves.

En plus du collège des Essarts, 
le Département va créer quatre 
autres collèges dans les commu-
nes suivantes : Challans (ouvertu-
re à la rentrée 2015), La Mothe-
Achard (rentrée 2016), Montaigu 
(rentrée 2017) et Talmont-Saint-
Hilaire (les premières études 
commenceront en 2015).
En outre, de nombreux collè-
ges publics vont bénéficier de 
travaux de modernisation ou 

d’extension, notamment en ce 
qui concerne : les Colliberts à 
Saint-Michel-en-l’Herm (réamé-
nagement complet), le collège 
Olivier Messiaen à Mortagne-
sur-Sèvre (réaménagement) 
et les collèges d’Aizenay (ex-
tension pour une capacité de 
650 places), des Herbiers (Jean 
Rostand) et de Belleville-sur-Vie 
(extension pour une capacité de 
650 places).

CINQ FUTURS COLLÈGES VENDÉENS
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À la prochaine rentrée scolaire, 
le groupe Etablières lance l’Éco-
le des Masters Européens à La 
Roche-sur-Yon. Les étudiants 
pourront choisir cinq domaines 
de formation : journalisme, mana-
gement en stratégie d’entreprise, 
management des ressources hu-
maines, management en stratégie 
touristique et communication. Ces 

cinq formations sont regroupées 
sous une même entité, l’École 
des Masters européens, et dans 
un même lieu, La Roche-sur-Yon. 
L’objectif est notamment de créer 
un pôle de réflexion et d’échange 
sur la vie en entreprise.

Un programme sur deux ans

Ce programme sur deux ans 
s’adresse aux futurs managers. 
Accessible en formation initiale 
ou continue, il permet de vivre 
une expérience professionnelle 
en France, ou à l’étranger, néces-
saire à l’exercice de la dimension 
managériale. Tous les cursus met-
tront l’accent sur l’immersion en 
entreprise via des stages de lon-
gue durée.
L’admission se fait sur dossier et 
entretiens, à partir d’un bac + 3.

Renseignements : www.etablieres.fr

« Je travaille à New Holland 
à Coëx depuis trente ans et je 
suis soudeur depuis 2000, ex-
plique Didier Neveu. Ce que 
j’aime dans mon métier c’est la 
possibilité d’être polyvalent. Je 
suis autonome. Je travaille seul. 
On me donne des plans et je me 
débrouille pour faire ce qui est 
demandé. Les pièces sont très 
variées. Je n’ai pas l’impression 
de faire toujours la même chose. 
Et j’aime voir le résultat de mon 
travail une fois que les différentes 
pièces sont assemblées ».
Soudeur en aluminium, soudeur 
en acier, soudeur pour petites piè-
ces, soudeur pour grandes pièces, 
soudeur en machinisme agricole... 
Sous le mot soudeur se cache une 
grande diversité de spécialités. 
« C’est en soudant qu’on devient 
soudeur, ajoute Medhy Drapeau, 
chef d’équipe à New Holland. 
J’ai commencé à travailler com-
me soudeur il y a quatorze ans. 
Aujourd’hui, je suis chef d’équipe. 
Ce que j’apprécie le plus dans mon 
travail c’est le contact humain, la 

gestion de l’équipe. Ce n’est pas 
le plus simple, mais le plus pas-
sionnant. Ce qui fait la légitimité 
d’un chef d’équipe, c’est sa crédi-
bilité technique ».
De nombreuses entreprises ven-
déennes recherchent régulièrement 
des compétences de soudeurs.

Renseignements : pour plus d’informa-
tions sur les formations et les entreprises qui 
recrutent : www.emploi.vendee.fr

Le 16 janvier dernier, environ 
2 000 agriculteurs vendéens se 
sont mobilisés dans les rues de 
La Roche-sur-Yon pour protester 
contre les nouvelles contraintes 
imposées par la directive Ni-
trates. « Cette manifestation est 
l’expression d’un divorce grandis-
sant entre un monde agricole qui 
connaît une succession de crise, 
et Bruxelles qui ne veut pas sortir 
de ses contradictions », explique 
Bruno Retailleau, président du 
Conseil général.

Défendre une agriculture fran-
çaise compétitive

D’un côté, vis-à-vis de l’extérieur, 
l’Europe cède à la dérégulation 
des marchés agricoles et d’un 

autre côté, elle impose aux agri-
culteurs vendéens des normes 
de plus en plus draconiennes. Le 
Gouvernement doit défendre à 
Bruxelles une agriculture française 
compétitive ».

FORMATION / L’ÉCOLE DES MASTERS EUROPÉENS

DES FORMATIONS DE HAUT NIVEAU
UN MÉTIER QUI RECRUTE/SOUDEUR

POLYVALENCE ET AUTONOMIE

AGRICULTURE / DIRECTIVE NITRATES

LES AGRICULTEURS SE MOBILISENT

EN BREF

« J’aime mon métier de soudeur qui me 
permet de travailler sur une grande varié-
té de produits », explique Didier Neveu.

Des centaines d’agriculteurs venus de 
toute la Vendée se sont mobilisés.

Les cinq Masters européens préparent, 
dans leur secteur respectif, les futurs dé-
cideurs des entreprises.

Au service des demandeurs 
d’emploi et des entreprises, le 
nouveau site internet de la Mai-
son Départementale de l’Emploi 
et du Développement Économi-
que de la Vendée (MDEDE) est 
consultable à l’adresse www.
emploi.vendee.fr.
Il permet de consulter très sim-
plement des offres d’emplois. Et 
bientôt en ligne, le guide de l’em-
ploi de la pluriactivité recensera 
les offres à pourvoir sur une même 
période d’une année à l’autre. 
Ainsi, en cumulant ou en alternant 
ces postes, il devient possible de 
travailler à temps complet.
Le site informe également sur les 
dispositifs d’aides à la mobilité : se 
déplacer, se loger et faire garder 
ses enfants...
Les entreprises peuvent y trou-

ver les données chiffrées sur la 
situation du marché de l’emploi 
vendéen ou encore des études et 
analyses sur l’attractivité des zo-
nes d’emplois du département.

Renseignements :
www.emploi.vendee.fr

EMPLOI/ MDEDE

SIMPLE ET ERGONOMIQUE,
UN SITE AU SERVICE DES VENDÉENS

MDEDE, un site plus ergonomique.

BIENTÔT UN ESPACE
INTERACTIF HABITAT
À LA ROCHE-SUR-YON

RECYC MATELAS OUVRE
SES PORTES À MORTAGNE

Actuellement en construction, le pre-
mier Espace Interactif Habitat ouvrira 
ses portes dans quelques mois à La 
Roche-sur-Yon. Unique en France, 
cet espace conçu par Habitat et Dé-
veloppement océan s’adressera aux 
particuliers en quête d’informations 
sur l’habitat. Les professionnels de 
l’habitat s’afficheront dans un même 
lieu accessible à tous. On y retrouve-
ra entre autre les collectivités locales, 
les aménageurs, les maîtres d’œuvre, 
les constructeurs, les designers, les 
entreprises spécialisées. L’informa-
tion pourra concerner un projet de 
construction, d’amélioration, d’adap-
tation, d’économie d’énergie, de 
conseil, ou d’investissement locatif.

Renseignements : 02 51 36 82 63,
hdocean@hd-ocean.com

Début janvier, l’entreprise Recyc 
Matelas Europe a ouvert son site de 
Mortagne-sur-Sèvre. Cette entrepri-
se innovante, qui crée ainsi une ving-
taine d’emplois en Vendée, se posi-
tionne comme le pionnier français 
du recyclage, de la déconstruction et 
de la valorisation des déchets issus 
des matelas et sommiers usagés. À 
terme, la nouvelle usine vendéenne 
recyclera et valorisera 300 000 unités 
par an. Coton, feutre, bois, métal, 
mousse de polyuréthane peuvent 
être ainsi réutilisés notamment dans 
l’industrie automobile, la fabrication 
de tapis, l’isolation thermique, la si-
dérurgie, l’énergie biomasse...

Créés en 1977, les établissements 
Bouy ont acquis une solide répu-
tation sur le marché de l’usinage 
mécanique de haute précision. 
Aujourd’hui, l’entreprise, qui comp-
te 250 salariés sur son site vendéen, 
produit des pièces de haute qualité 
pour l’aéronautique civile ou mili-
taire. Ainsi, des pièces fabriquées 
à Saint-Hilaire-de-
Voust équipent cer-
tains airbus, les rafa-
les ou les mirages. La 
société vendéenne 
travaille également 
pour le domaine spatial, l’automo-
bile ou l’énergie. Pour poursuivre 
sur la voie de la croissance, l’entre-
prise a souhaité diversifier son ac-
tivité. « En 2009/2010, nous avons 
ressenti les effets de la crise avec 
une baisse significative de notre 
chiffre d’affaires, explique Marc 
Moreuil, directeur de l’entreprise. 

En parallèle, on a vu qu’il y avait un 
problème structurel avec certains 
secteurs comme l’automobile, dont 
la part dans notre chiffre d’affaires 
ne cessait de baisser ». En 2011, 
une opportunité de diversification 
se présente avec Eolys, une société 
spécialisée dans la fabrication de 
petit éolien. « Crée en 2006, Eo-

lys avait une activité 
de réparation et de 
maintenance de pe-
tit éolien fabriqué à 
l’étranger, explique 
Jérôme Bousquet, 

directeur d’Eolys. En parallèle, nous 
investissions dans la recherche 
pour développer nos propres sys-
tèmes. Nous avons souhaité aller 
vers la fabrication de nos machines 
et laisser tomber l’activité de main-
tenance. Pour cela, nous devions 
nous rapprocher d’un industriel re-
connu dans le domaine de la mé-

canique ». En 2011, Eolys devient 
une filiale de l’entreprise Bouy. Les 
deux structures se retrouvent sur 
une même vision : une exigence 
forte et un positionnement haut de 
gamme.

Une éolienne sur le Village
du Vendée Globe

« Nous avons déposé deux brevets, 
poursuit Jérôme Bousquet. Nous 
avons notamment développé un 

système de régulation électroma-
gnétique qui évite l’usure des piè-
ces. Nous bénéficions également 
du savoir-faire de Bouy, par exem-
ple dans le traitement des pièces 
pour lutter contre la corrosion ».
Une qualité et des innovations qui 
permettent à Eolys d’attaquer se-
reinement les marchés italiens ou 
belges. Le petit éolien développé 
par Eolys (de 6 à 50 kW) s’adresse 
aux particuliers, aux PME, aux ex-
ploitations agricoles ou à des usa-

ges plus spécifiques comme sur 
l’espace entreprise du Village du 
Vendée Globe où une éolienne 
fournissait une partie de l’électrici-
té du site. « Notre ambition : deve-
nir un des cinq leaders européens 
dans les cinq ans qui viennent 
pour pouvoir ensuite attaquer les 
marchés américain et asiatique », 
conclut Jérôme Bousquet.

Renseignements :
www.eolys-re.com, www.bouyausare.com

ENTREPRISE / BOUY ET SA FILIALE EOLYS

UNE DIVERSIFICATION
PAR LE HAUT
Installée à Saint Hilaire-de-Voust et spécialisée dans la méca-
nique de précision, l’entreprise Bouy travaille principalement 
dans le domaine de l’aéronautique. Pour surmonter la crise 
et anticiper les évolutions de ses marchés, l’entreprise se di-
versifie et prend une longueur d’avance avec sa filiale Eolys, 
spécialisée dans le petit éolien.

“Une exigence forte 
et un positionnement 

haut de gamme”

Le petit éolien développé par Eolys est fabriqué dans les établissements Bouy, à Saint-Hilaire-de-Voust.
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Grâce à son nouveau site in-
ternet, les Archives dépar-
tementales permettent de se 
plonger avec encore plus de 
facilité au cœur de l’histoire 
vendéenne. De nouveaux do-
cuments mis en ligne récem-
ment permettent ainsi de dé-
couvrir le parcours militaire 
des poilus vendéens.

À un an des célébrations du cen-
tenaire de la Première guerre, les 
Archives départementales se sont 
mobilisées pour numériser et ren-
dre accessible les fiches matricules 
de la plupart des poilus mobilisés 

en Vendée. En quelques clics, il 
est ainsi possible de connaître le 
parcours militaire d’un soldat ven-
déen, de l’année de sa mobilisa-
tion à la libération définitive de 
ses obligations militaires. On peut 
ainsi découvrir les noms, prénoms, 
filiation et qualité des conscrits, 
mais aussi des renseignements sur 
leurs physiques, leurs campagnes 
militaires, leurs blessures, leurs 
décorations ainsi que leurs adres-
ses. « Parfois, les événements 
étaient si nombreux que des mor-
ceaux de pages ont été collés, ex-
plique François Bon, président de 
la commission Culture. Ces rallon-

ges de texte ont évidemment été 
numérisées ». À travers ces fiches, 
la guerre se raconte. Ainsi, Omer 
Denis, originaire de Chantonnay, 
s’est ainsi illustré le 12 octobre 
1917 : « malgré un violent bom-
bardement qui avait coupé tou-
tes les lignes téléphoniques de 
liaison, s’est spontanément offert 
à aller chercher une voiture pour le 
transport d’un blessé grave ». Par-
mi les milliers de fiches, on trouve 
des personnalités plus connues 
comme Jean Yole dont on peut 
suivre le parcours comme méde-
cin pendant la première guerre 
mondiale.

Un laboratoire des Internautes

Ces nouveaux documents vien-
nent s’ajouter aux huit millions 
de pièces d’archives aujourd’hui 
en ligne sur le site. Pour plus 
de fluidité, le site a récemment 
évolué. Une place toujours plus 
grande est donnée aux conte-
nus interactifs. En plus de l’appli-
cation Noms de Vendée (pour la 
recherche généalogique) et des 
dictionnaires thématiques, le site 
propose Le laboratoire des Inter-
nautes. Un espace qui permet à 
chacun de participer à des débats 
historiques sur la Vendée.

Renseignements :
http://archives.vendee.fr

ARCHIVES DÉPARTEMENTALES / NOUVEAU SITE, NOUVEAUX DOCUMENTS EN LIGNE

DANS LE SECRET DES TRANCHÉES

François Bon, président de la commission Culture et Thierry Heckmann, directeur des 
Archives départementales, présentent les nouveaux documents consultables en ligne.

Sébastien Rallet est restaura-
teur de tableaux. Depuis deux 
ans, au sein de son atelier de 
Venansault, il redonne un nou-
vel éclat aux œuvres d’hier et 
d’aujourd’hui.

Diplômé de l’Université Internationale 
d’Art de Florence, Sébastien Rallet a 
acquis en Italie les techniques néces-
saires à son métier d’artisan : restaura-
teur de tableaux.
Dans le calme de son atelier vendéen, 
il redonne aux toiles l’éclat que les dé-
cennies ont ternies. « Je travaille pour 
les particuliers ou les professionnels 
de l’art, explique-t-il. Ils me confient 
leurs toiles qui ont besoin d’être net-
toyées, restaurées, tout en respectant 
bien entendu l’œuvre d’origine ». 
D’où la nécessité de connaître les 
techniques des différentes époques, 
du XIVe à nos jours.
En ce moment, il travaille notamment 
avec le Conseil général de la Vendée 
et son service de la Conservation du 
patrimoine.

De cinq à plus de cent cinquante 
heures de travail par toile

« J’ai passé environ 150 heu-
res pour l’église de Barbâtre ! La 
Conservation du patrimoine m’a 
confié la restauration de deux œu-
vres : L’éducation de la Vierge et 
Le rosaire. » Ils retrouvent leur pla-
ce à Barbâtre, étincelants comme 
au premier jour.
Sébastien Rallet a parfois des sur-

prises de taille lors de la restaura-
tion. Il lui arrive de découvrir une 
signature d’artiste cachée sous la 
peinture ou encore un personna-
ge peint puis caché par le peintre. 
Il resurgit alors à la lumière de son 
atelier. Reste alors à savoir si on le 
remet dans l’ombre.

Renseignements :
06 84 77 70 31 ;
rallet.sebastien@neuf.fr

ART / SÉBASTIEN RALLET RESTAURATEUR DE TABLEAUX À VENANSAULT

IL DONNE UN NOUVEL ÉCLAT AUX TOILES DE VENDÉE

Sébastien restaurant une toile de petite taille mais son atelier est équipé d’une trappe 
permettant d’en faire entrer de très grandes.

Juliette, devient l’héroïne de 
Talmont-Saint-Hilaire. Ce person-
nage fictif créé par l’atelier d’écri-
ture du centre socio-culturel de la 
commune est d’abord le person-
nage central du livre « Juliette, 
voyages en rêves ». « Nous faisions 
des exercices pour apprendre les 
techniques d’écriture. Plutôt que 
de réaliser des textes poubelles, 
nous nous sommes dit qu’il serait 
intéressant de faire nos exercices 
dans le cadre d’un livre. C’est ainsi 
qu’est née Juliette. Puis chacune de 
nous ; nous sommes cinq femmes à 
y avoir participé ; avons imaginé un 
voyage et un rêve se terminant par 
une rencontre ». Roman jeunesse, 
le livre est sorti en décembre, après 
une année de travail. Enthousiasmé 
par leur expérience et le succès 
rencontré, le centre culturel a dé-
cidé d’interpeller les écoles, pour 
qu’à leur tour, les enfants de CM1/
CM2 ou de l’enseignement spécia-
lisé imaginent de nouveaux rêves et 
voyages autour de Juliette. Enfin, la 

mise en valeur du patrimoine local 
étant l’un des éléments phares de 
la rédaction, le centre culturel, en 
lien avec l’office de tourisme, de-
vrait mettre en place un parcours 
touristique autour de Juliette dès 
cet été.

Renseignements :
« Juliette, voyages en rêves » - 9€

www.centresociocultureltalmondais.fr

LITTÉRATURE / ATELIER D’ÉCRITURE DE TALMONT

JULIETTE, HÉROÏNE DE TALMONT

Spécialisé dans le football, le 
blog Au Premier Poteau dé-
veloppé par deux jeunes ven-
déens s’impose sur le web.

Au Premier Poteau, le bon appel 
de l’actu foot, le blog de deux 
Vendéens Maxime Coutant et Ger-
main Boutreau fait du bruit sur la 
toile. Parmi les 260 sites consacrés 
au sport et sélectionnés pour être 
présentés au jury des Golden Blog 
Awards 2012, APP a terminé parmi 
les dix meilleurs. « Seul le n°1 est 
nommé pour recevoir le Golden 
blog. Nous ne savons pas quelle 
a été notre position parmi les neuf 
autres », précise Maxime Coutand. 
Mais cette nomination a été un 
bel encouragement pour les deux 

jeunes vendéens qui travaillent 
avec dix rédacteurs pour couvrir la 
totalité des championnats de foot 
européens. « Nous présentons les 
matchs avant, nous les résumons 
après et multiplions les brèves en-
tre les rencontres, ajoute Maxime 
Coutand. L’une de nos particulari-
tés est le suivi que nous consacrons 
au foot féminin. Nous suivons tous 
leurs matchs, ce qui est rare ». 
Éditos hebdomadaires, articles de 
fond, suivi des transferts, les rédac-
teurs diversifient au maximum les 
contenus pour le plus grand inté-
rêt des 700 à 900 visiteurs qui se 
connectent chaque jour.

Renseignements :
www.au-premier-poteau.fr

WEB/ AU PREMIER POTEAU

LE BLOG VENDÉEN FAIT DU BUZZ SUR LA TOILE

Maxime Coutand, supervise les articles 
des différents rédacteurs du blog.

LES ARCHIVES DE LA FAMILLE BAUDRY D’ASSON
REJOIGNENT LES ARCHIVES DÉPARTEMENTALES

Fin décembre, la famille Baudry 
d’Asson a déposé son fonds aux 
archives de la Vendée. Ces archi-
ves privées sont d’intérêt public 
puisque certaines d’entre elles 
décrivent la vie quotidienne dans 
les seigneuries et présentent des 
personnalités qui ont bénéficié 
d’une véritable stature publique. 
Ces archives couvrent une période 
s’étendant du XIVe au XVIIIe siècle 
et concernent un vaste secteur 
géographique allant des environs 
de Challans à la frange littorale du 
département en passant par le 
bocage. De nombreuses pièces 
remarquables vont ainsi être pré-
servées au sein des archives dé-
partementales, comme ces char-
triers de la seigneurie du Vergier 
et de la seigneurie de Boisreau ou 

ce contrat de mariage entre Jehan 
Alain et Jehanne Brossard devant 
Jehan Bucaudeau, notaire de la 
cour de St Gilles-Croix-de-Vie, le 
27 juin 1391.

Valoriser la mémoire

Bruno Retailleau, président du 
Conseil général, a tenu a saluer ce 
dépôt exceptionnel : « ce geste 
démontre à la fois la confiance 
accordée et l’excellent usage 
qui peut-être fait des archives 
privées. Les Archives Départe-
mentales sont au cœur d’une 
matière vivante et particulière-
ment sollicitée. On y reconnaît 
ce qui fait que nous aimons tant 
la Vendée : la valorisation de sa 
Mémoire ».

Carte du XVIIIe des terres liées à Mermande (Apremont). En vignette, Lucile de Baudry 
d’Asson, lors de la signature de la convention avec les Archives départementales.

Après les « tweets apéros », ils 
ont voulu aller plus loin. L’as-
sociation Vendée Réseaux So-
ciaux regroupe les entreprises, 
associations et collectivités du 
département qui veulent savoir 
utiliser au mieux les différents 
médias sociaux. « Ce sont des 
hauts parleurs considérables qui 
multiplient les champs d’influence 
et d’investigation. Précieux outils 
pour communiquer et créer des 
réseaux, il faut les connaître et 
savoir les utiliser », précise Hervé 
Pillaud, président de l’association. 
Et pour cela, l’association permet 
à ses membres de se rencontrer 
pour partager leurs expériences 
participer à des conférences de 
spécialistes. « Nous allons orga-

niser environ huit conférences par 
an et plus de cent entreprises et 
professionnels ont adhéré après 
seulement deux mois d’existen-
ce », précise Emmanuel Chopot, 
cofondateur de l’association.

Renseignements : www.vendeers.fr

COMMUNICATION /ASSOCIATION VENDÉE RS

LES CLÉS DES MÉDIAS SOCIAUX

Hervé Pillaud, président de l’association.
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Venu de Suisse, il a testé le ré-
seau cyclable de la Vendée. 
Lukas Stadherr, membre de la 
direction de l’offre nationale 
suisse pour le tour à vélo, a en-
fourché son vélo et arpenté les 
pistes entre les Sables-d’Olonne 
et Noirmoutier. « Nous sommes 
venus voir ce qui se faisait ici et 
avons été surpris par la qualité des 
infrastructures et l’investissement 
de la Vendée pour son réseau cy-
clable. Je crois que c’est l’un des 
meilleurs réseaux que j’ai rencon-
tré pour ses infrastructures. »
En 2013, les nouveautés s’en-
chaîneront sur le réseau cyclable 
du littoral vendéen avec de nom-
breuses jonctions, à Olonne entre 
le hameau des Granges et la forêt 
d’Olonne, entre Port Bourgenay 
et le port de la Guittière, entre le 
Bouil et le Rocher à Longeville, 

entre le rond point de la Belle 
Henriette et l’entrée de la Faute-
sur-Mer ou encore entre Challans 
et la Garnache.

À 91 ans, l’ancien déporté 
Marcel Hordenneau témoigne 
auprès des jeunes vendéens 
de son séjour dans l’enfer nazi.

Ce matin, on entend une mouche 
voler dans l’amphithéâtre du ly-
cée Notre Dame à Pouzauges. À 
91 ans Marcel Hordenneau capte 
l’attention des lycéens.
« J’étais un peu plus âgé que vous 
lorsque la France s’est retrouvée 
sous le joug nazi. Cela m’était in-
tolérable. J’avais été élevé dans 
l’amour de la Patrie. Le 14 juillet, 
je mis sur ma bicyclette des dra-
peaux français ». Première action 
de résistance qui ne se solde que 
par la désapprobation des gens 
raisonnables. Le temps du travail 
obligatoire vient. « Hors de ques-
tion que j’y aille. Je suis allé me 
cacher en Bretagne puis à Paris ».
Trompé, il se retrouve à Stettin 
en Poméranie à usiner des pièces 
pour les submersibles allemands. 

Il transmet des renseignements en 
France. Ses courriers interceptés 
lui valent d’être arrêtés par la Ges-
tapo. « Ils étaient persuadés que 
j’appartenais à un mouvement. 
Ces premiers interrogatoires, en 
allemand que je ne comprenais 
pas, ne consistaient qu’à me frap-
per ». Battu chaque jour, il fini par 
être transféré dans un autre cen-
tre de détention. Un interprète et 
un juge allemands lui permettent 
d’échapper à la peine capitale.

Au bagne, il frôle la mort

En camp de travail, il frôle la mort 
de très près. À la Libération, à bout 
de force, le détenu fuit les troupes 
soviétiques qui ne font pas de quar-
tiers. Il fini par rentrer en France où 
il met deux ans à soigner sa tuber-
culose.
Aujourd’hui, Marcel Hordenneau 
dépense toute son énergie à témoi-
gner auprès des jeunes de l’Enfer 

qu’il a connu. Son témoignage sert 
de base au challenge de la Mé-
moire organisé dans de nombreux 
établissements vendéens.

Renseignements :
http://www.facebook.com/marcel.hordenneau

Ces dernières années, la connais-
sance de la civilisation gauloise a 
profondément évolué. Les histo-
riens mettent aujourd’hui en avant 
une civilisation très structurée, à 
l’économie parfaitement intégrée. 
En Vendée, les fouilles menées 
dans le sud ont révélé une dense 
et riche occupation gauloise.

Les découvertes se multiplient

Aujourd’hui, au gré des différentes 
opérations menées aussi bien par 
l’INRAP que par le service archéo-
logique du Conseil Général, les 
découvertes se multiplient égale-
ment dans le bocage. Le 8 février 
prochain, une conférence d’Axel 
Levillayer, archéologue au Conseil 
général permettra de faire le point 
sur l’âge du Fer dans le bocage et 
d’aborder l’actualité de la recher-
che.

Renseignements : le 8 février, à 20h30, à 
l’Historial de Vendée, aux Lucs-sur-Boulo-
gne. Conférence gratuite sur inscription au 
02 51 47 61 61.

RÉSEAU CYCLABLE / UN SUISSE EN VENDÉE

UN EXPERT ENTHOUSIASMÉ

HISTOIRE / MARCEL HORDENNEAU ANCIEN DÉPORTÉ DES SABLES-D’OLONNE

« TOUJOURS FAIRE FACE ET GARDER SES VINGT ANS »

HISTOIRE / CONFÉRENCE À L’HISTORIAL

NOS ANCÊTRES DU BOCAGE

Les recherches dans le bocage vendéen 
permettent de mieux connaître les Gau-
lois.

À travers des centaines de magni-
fiques photographies, le départe-
ment de la Vendée photographié 
du ciel, permet de survoler toute la 
diversité et la richesse des paysages 
vendéens : bocage, plaine, côtes, 
marais... 
Vus du ciel, les lieux les plus insolites 
se dévoilent, pour le plus grand plai-
sir des yeux.
Chaque cliché de Francis Gardeur 
est commenté par Roland Mornet 
et permet ainsi d’en savoir plus sur 
tel ou tel château, rivière, marais ou 
village.

Renseignements : Le département de la 
Vendée photographié du ciel, photographies : 
Francis Gardeur, textes : Roland Mornet. Ges-
te éditions. 49,90 €.

Joseph Brin, habitant de La Gaubre-
tière, a créé il y a quelques mois 
une mélodie pour chanter la prière 
du Notre Père. Appelé « Notre Père 
du Vendéen », cette mélodie a été 
interprétée par son auteur et sa 
femme lors du pèlerinage des an-
ciens combattants à Lourdes en juin 
dernier, devant 17 000 à 18 000 pè-
lerins. Cette partition connaît un 
certain succès puisque de nombreux 
chefs de chœur à travers le monde 
se sont saisis de la mélodie. Il sera 
chanté prochainement à la cathé-
drale de Reims.

Renseignements : 02 51 91 11 16

LA VENDÉE VUE DU CIEL

LE NOTRE PÈRE
DU VENDÉEN

EN BREF

En cet après-midi de janvier, ils 
sont une dizaine de lycéens à écou-
ter Didier Piveteau, du club de vol 
à voile Yonnais. Au programme de 
ce sixième cours : la navigation. 
Gérer le vent et sa vitesse, garder 
le cap, connaître en permanence 
sa position, lire une carte météo...   
Didier Piveteau explique comment 
s’y prendre à bord d’un planeur 
et délivre conseils et astuces aux 
jeunes. « En planeur, ce n’est pas 
la ligne la plus droite qui est la 
plus rapide, explique ainsi Didier 
Piveteau. Il faut apprendre à che-
miner, c’est-à-dire à chercher la 
meilleure route possible ». Et pour 
cela, il faut se servir des ascen-
dances, ces mouvements d’air qui 
permettent au planeur de prendre 
de l’altitude. Elles peuvent se trou-

ver sous les cumulus ou au-dessus 
d’un champ de blé par exemple. 
« On peut également observer les 
oiseaux, précise Di-
dier Piveteau, car 
quand ils ne bat-
tent pas des ailes, 
il y a fort à parier 
qu’il y a une ascen-
dance ».
Après le cours théorique, les ly-
céens se retrouvent autour du si-
mulateur. Face à un grand écran, 
l’un d’entre eux prend place dans 
la machine, et s’envole virtuelle-
ment pour quelques minutes sous 
le regard attentif de Didier Pive-
teau.

Autonomie, réactivité, capacité 
de prise de décision...

En début d’année, les lycéens ont 
fait leur premier tour en planeur. 
« C’est assez impressionnant au 
début », explique Simon, élève 
de terminale. « On s’habitue vite 
et c’est vraiment agréable, ajoute 
Victor, élève de première. À 800 
mètres d’altitude, on voit Les Sa-
bles-d’Olonne, l’île de Ré...».
Mais au-delà de l’aspect sportif, 
la création de cette section spor-
tive répond également à une vi-

sée plus pédagogique. « C’est un 
sport qui permet de développer 
son autonomie, sa réactivité, sa 

capacité de prise 
de décision, pour-
suit Alain Duboux 
du club de vol à 
voile yonnais. Dès 
la première année, 

les élèves sont amenés à passer 
leur brevet d’initiation aéronauti-
que et leur brevet de pilote pla-
neur.
« L’idée de cette section est aussi 

d’être en lien avec l’orientation 
professionnelle. Le vol à voile 
permet de mieux connaître les 
dizaines de métiers liés à l’aéro-
nautique », ajoute Alain Duboux. 
D’ailleurs, les élèves partiront 
dans quelques jours au salon des 
métiers de l’aéronautique à Paris.

Renseignements : www.planeur-vvy.fr

FORMATION / UN LYCÉE VENDÉEN OUVRE UNE SECTION SPORTIVE VOL À VOILE

À L’ÉCOLE DE L’AIR
C’est une première en Fran-
ce. Le lycée Saint Louis de La 
Roche-sur-Yon a ouvert une 
section sportive Vol à Voile. 
Ils sont une dizaine à suivre ce 
cursus pas comme les autres 
et à se retrouver chaque se-
maine au club de Vol à Voile 
Yonnais. Rencontre avec ces 
jeunes lycéens qui se passion-
nent pour le planeur et l’aéro-
nautique en général.

“Une façon de s’ouvrir 
aux métiers de

l’aéronautique”

Douze collégiens du collège 
Garcie Ferrande, de Saint-Gilles-
Croix-de-Vie partis en Russie 
pour le Festival de Théâtre des 
Jeunes Francophones (Maski) 
sont rentrés avec plusieurs prix 
et notamment celui du meilleur 
jeu d’ensemble.
« Le projet remonte au festival de 
théâtre organisé chaque année 
par l’association Vents et marée, 
explique Marie-Eve Grange, pro-
fesseur de lettres. En 2012, une 
troupe russe y a participé. Mes 
élèves se sont tant liés d’amitié 
avec ces apprentis comédiens 
russes qu’ils ont été invités à par-
ticiper au festival Maski ». Lettre 
au proviseur, lettre au maire, la 
motivation des jeunes français 
a été si forte qu’elle leur a per-
mis de représenter la France lors 
de ce Festival francophone. Ce 
Festival réuni chaque année plu-

sieurs dizaines de jeunes comé-
diens autour de texte de théâtre 
français. Entre représentations, 
auditions et activités culturelles et 
ludiques, les jeunes français ont 
pu profiter de l’enseignement de 
comédiens russes. « Les élèves 
et moi-mêmes sommes revenus 
très enthousiasmés. Nous y avons 
fait de belles rencontres et nous 
avons été impressionnés par leur 
culture et leur sens artistique », 
ajoute Eve-Marie Grange.

COLLÈGE / THÉÂTRE

DES VENDÉENS
À MOSCOU

Les apprentis comédiens de Garcie Ferran-
de découvrent les splendeurs de Moscou 
lors du Festival de théâtre francophone.

Après les cours théoriques, les lycéens s’entraînent sur un simulateur de vol.

Marcel Hordenneau témoigne auprès des 
élèves vendéens.Un Suisse découvre le réseau vendéen.



Dossier

la vendée soutient la famille
Répartis sur toute la Vendée,

au sein des 31 Centres Médico-Sociaux,
les services de la PMI

(Protection Maternelle et infantile)
sont au service des familles vendéennes.

Sages-femmes et puéricultrices
rencontrent les futures mamans.

Puéricultrices et médecins sont
à l’écoute des parents.

Enfin, pour permettre aux parents
qui reprennent le travail, de concilier

leur vie familiale avec leur vie
professionnelle le plus sereinement

possible, les services de la PMI,
veillent à la qualité des modes

de gardes du département.

ACCOMPAGNER LES PARENTS
Répartis sur tout le territoire 
vendéen les services de la 
protection maternelle et in-
fantile du département sont 
présents dans les 31 Cen-
tres Médico Sociaux, CMS. 
Médecins, sages-femmes, 
puéricultrices et éducatrices 
de jeunes enfants accompa-
gnent les parents des jeunes 
enfants vendéens qui le sou-
haitent.

Une proximité
indispensable

« Cette proximité est un as-
pect primordial, insiste Gé-
rard Villette, président de la 
commission Solidarité et Fa-
mille du Département. Tous 
les parents doivent pouvoir 
consulter le plus facilement 
possible les professionnels 
de la petite enfance. Nos mé-
decins de PMI, compétents 
en pédiatrie, sont présents 
pour écouter les parents et 
proposent des consultations 
individuelles. Ils ont un rôle 
d’autant plus important que 

notre département compte 
peu de pédiatres ».
Les missions des profession-
nels de la PMI ne s’arrêtent 
pas.
Sages-femmes et puéricul-
trices rencontrent les futu-
res mamans et les parents 
des jeunes enfants qui ont 
besoin d’être conseillés ou 
d’être rassurés sur leur capa-
cité à élever leurs enfants.

Des consultations
indispensables

« Il faut absolument 
que les parents 
puissent consulter 
quand ils en ont 
besoin. C’est ca-
pital. Ces consul-
tations et le suivi 
qui peut en décou-
ler permettent 
aux parents 
les plus en 
difficultés 
d’acquérir 
les prin-
cipes de 

bases de l’éducation », ajou-
te Gérard Villette.

Garantir la fiabilité
des modes de gardes
du département

Les services de la PMI et no-
tamment les médecins sont 
aussi les garants de la fiabilité 
des modes de garde proposés 
aux parents. Ce sont les méde-
cins qui valident les agréments 
des assistants maternels et qui 
autorisent ou non l’ouverture 

des accueils collectifs.
« Socle de la so-
ciété, la famille est 
un bien précieux 

que nous devons 
particulièrement 
préserver et 
encourager », 

ajoute Gérard 
Villette.

SOINS
PÉDIATRIQUES
Dans chaque PMI, le médecin pré-
sent propose des consultations in-
dividuelles infantiles de 0 à 6 ans. 
Des bilans de santé sont aussi orga-
nisés dans les écoles maternelles. 
À travers ces services, tous les Ven-
déens, parents et jeunes enfants, 
peuvent bénéficier de consulta-
tions pédiatriques.

Consultations individuelles

« Nous pratiquons les examens ap-
profondis, des dépistages, vaccina-
tions..., explique le docteur Edwige 
Verdon, médecin chef du service 
de PMI. Mais nous sommes aussi 
là pour écouter les parents et leur 
apporter des réponses médicales. 
Nous devons permettre à tous les 
parents vendéens de trouver des 
interlocuteurs qualifiés à proximité 

de leurs foyers. C’est pourquoi le 
maillage du territoire est très im-
portant ».

Consultations collectives

Des bilans de santé sont réguliè-
rement organisés dans les écoles 
maternelles du département. « Ils 

permettent de détecter certains 
problèmes, souvent difficiles à 
constater comme ceux liés à la 
vue ou à l’ouïe. Les enfants peu-
vent paraître maladroits avant de 
constater qu’ils voient mal. Ces 
difficultés sensorielles doivent 
être prises en charge précocé-
ment », ajoute le docteur Verdon.
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visites effectuées par 
les sages-femmes

enfants suivis par
les puéricultrices

« Je suis fille unique, je n’ai pres-
que jamais eu d’enfant dans les 
bras, et me voilà enceinte. Com-
ment je vais pouvoir m’en sortir » ? 
« Mon enfant n’arrive pas à être 
propre. J’ai tout essayé. Je ne sais 
plus quoi faire » !

De la sage-femme... 

À l’arrivée de l’enfant, pères et 
mères se posent souvent de mul-
tiples questions. Les puéricultrices 
et sages-femmes des PMI sont là 
pour écouter tous les parents et 
futurs parents des petits vendéens 
de 0 à 6 ans. « Nous sommes là 
pour tous, explique Dominique 
Roisin, puéricultrice encadrante 
de la PMI. Nous recevons tous 
les avis de grossesses et tous 
les avis de naissances. Nous en-
voyons une lettre à chaque mère 
enceinte pour l’informer que 

nous pouvons l’accom-
pagner durant toute 

sa grossesse. 
Nous portons 

une attention 

particulière aux très jeunes mères 
et aux futures mamans de plus de 
quarante ans qui attendent leur 
premier enfant. Nous ne faisons 
que proposer nos services. Nous 
n’imposons rien ».

... aux puéricultrices.

Après la naissance, les puéricultri-
ces interviennent auprès des pa-
rents. Les questions sont variées : 
allaitement, pleurs, sommeil, lien 
père-mère-enfant… « Aucune 
question n’est idiote, précise Do-
minique Roisin. Certaines fois, une 
seule rencontre suffit pour tout 
apaiser, d’autres fois nous pro-
posons un suivi. Je me souviens 
d’une jeune mère que nous avons 
aidée pour l’allaitement. Elle était 
inquiète de ne pouvoir donner du 
« bon lait » à son enfant. La pué-

ricultrice l’a rassurée. Voyant 
l’excellente courbe de 

croissance, elle a repris 
confiance en elle, dans 
son rôle de mère ».

Gérard Villette, président de la 
commission Solidarité et Famille.
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LES MICRO-CRÈCHES ONT LE VENT EN POUPEENTRAIDE
PARENTALE

« TATATE », UN MÉTIER DE PLUS EN PLUS PROFESSIONNALISÉ

Plus de 250 places en accueil collectif 
ont été mises en place en 2012. L’ob-
jectif du Département est de permettre 
aux parents vendéens de pouvoir choisir 
entre l’accueil collectif ou les assistants 
maternels. « Moi, je préfère mettre ma 
fille dans une crèche, ça la sociabilise », 
explique Marie, mère de famille.

Plus d’accueils collectifs
en milieu rural

Pour développer ce mode de garde, le 
Conseil général a mis en place un pro-
gramme d’aide pour les communes de 
moins de 3 500 habitants.
Actuellement, ce sont les micro-crè-
ches (10 enfants maximum) qui se dé-
veloppent le plus. Elles sont plus faciles 
à mettre en place, les règles sont plus 
souples. Elles sont très prisées des pa-
rents qui y voient les avantages d’un 
accueil collectif sans les inconvénients, 
dû notamment au grand nombre d’en-
fants.

Chaque Centre Médico-
Social développe ses pro-
pres actions. Certains or-
ganisent des groupes de 
paroles entre les parents. 
L’idée est de permettre aux 
parents de se rencontrer et 
de pouvoir partager leurs 
expériences et se donner 
entre eux des astuces.
Les parents sont invités 
par les professionnels de 
la PMI à suivre, en fonc-
tion de leurs besoins, des 
ateliers « massage », « lire 
et faire lire », « allaitement 
maternel », « éveil »...

En Vendée, 6 900 assistants mater-
nels s’occupent, à leur domicile, 
des petits vendéens âgés de 3 
mois à 3 ans environ. La qualité de 
ce mode de garde, le plus répandu 
dans le département, est garantie 
par le service de PMI. « J’ai eu re-
cours à une assistante maternelle 
pour mon fils aîné et j’ai apprécié 
la souplesse de ce système. En ef-
fet, ma famille est éloignée et l’as-
sistante maternelle de mon fils m’a 
de nombreuses fois dépanné, no-
tamment lors de périodes de rush 
au bureau, lors de sépulture ou de 
maladies », explique Eulalie.

Une formation de base
de 120 heures

Pour pouvoir exercer, les assistants 
maternels doivent obtenir un agré-
ment, validé par le médecin de 
PMI et renouvelable tous les cinq 
ans.
Elles doivent proposer un loge-
ment adapté pour prévenir au 
maximum les accidents domes-
tiques, jardins clôturés, produits 
dangereux hors de portée, esca-
liers protégés... 
Au-delà de ces aspects pratiques, 
la personne postulante doit pré-
senter des capa-

cités éducatives. Une formation 
de 120 heures est obligatoire, 
60 heures avant de commencer et 
soixante autres après. Chaque an-
née, environ 13% des demandes 
d’agrément sont refusées.

Une formation continue

Pour aller encore plus loin, le ser-
vice de PMI de la Vendée propose 
un programme de formation conti-
nue sous forme de conférences du 
soir. Assurées par des médecins, 
orthophonistes, puéricultrices, 
éducatrices de jeunes enfants, el-

les permettent d’ap-
profondir des thèmes 
abordés pendant la 
formation comme 
l’accueil d’un enfant 
porteur de handicap, 
l’alimentation, la sé-
paration...  Depuis 
son lancement en 
2010, 6 120 assistan-
tes maternelles y ont 
participé.

Les Maisons d’Assis-
tants Maternels

Aujourd’hui, cer-
taines assistantes 
maternelles se re-

groupent au sein de Maisons d’As-
sistants maternels, MAM. Dans 
une maison d’habitation, en de-
hors de leur domicile, elles peu-
vent accueillir les enfants qui leur 
sont confiés. Comme pour celles 
qui exercent chez elles, elles peu-
vent garder jusqu’à quatre enfants 
maximum et elles peuvent se re-
grouper jusqu’à quatre. En Ven-
dée, onze maisons d’assistantes 
maternelles ont vu le jour depuis 
2011. De nombreux projets sont 
en cours.

LES HORAIRES
ATYPIQUES

En 2012, cinquante familles 
ont utilisé le dispositif de 
garde pour les horaires 
atypiques mis en place par 
la CAF et le Conseil géné-
ral. Ce dispositif concerne 
les parents qui travaillent 
avant 7h30 ou après 19h, 
les week-end et les jours fé-
riés. Une aide financière est 
proposée aux parents pour 
qu’ils fassent garder leurs 
enfants à domicile avant 
qu’ils soient conduits à 
l’école, la garderie ou chez 
l’assistante maternelle.
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Pour aider les parents qui recherchent un assistant maternel, le Conseil général a mis en 

place le site Vendée Enfance. Tous les assistants maternels y sont recencés par canton, avec 

leurs contacts, leurs disponibilités et le cadre d’accueil. Il permet ainsi aux parents de pou-

voir connaître les assistants maternels qui exercent à proximité de leur domicile ou de leur 

lieu de travail. http://vendee-enfance.fr/

TROUVER SON ASS’ MAT’ EN UN CLIC

« Chaque matin, nous animons une 
matinée d’éveil organisée avec 
cinq à six assistantes maternelles 
dans les différents cantons de Ven-
dée », expliquent Marie-Christine 
Morin et Catherine Roche, éduca-
trices de jeunes enfants du service 
de la PMI. « Tout se déroule autour 
du jeu et de la motricité », précise 
Catherine Roche.

Un intérêt professionnel
et éducatif

Ces matinées d’éveil permettent 
aux assistantes maternelles de se 
retrouver à plusieurs et donc de 
sortir de l’isolement dans lequel 
certaines se sentent enfermées. 
Elles peuvent aussi discuter en-
tre elles des difficultés qu’elles 
rencontrent et de la manière d’y 
faire face. « C’est très interactif. 
Chacune apporte quelque chose. 
Elles se donnent entre elles des 
méthodes et nous aussi nous les 
aidons avec, à l’esprit, la volonté 

de respecter au mieux le dé-
veloppement de l’enfant et 
de l’aider à progresser selon 
son rythme ».
D’autre part, les enfants ont 
ainsi l’occasion de jouer avec 
d’autres enfants. Les assis-
tantes maternelles peuvent 
alors prendre du recul et ob-
server leurs comportements.

Des animations
sur-mesure

« Ce sont les assistantes mater-
nelles elles-mêmes qui font ap-
pel aux services des éducatrices 
de jeunes enfants et nous élabo-
rons, en fonction de leurs besoins, 
le programme des différentes 
matinées d’éveil », précise Marie-
Christine Morin. Le programme 
de ces matinées se déroule sur 
trois années. L’objectif est d’en-
courager les assistantes mater-
nelles à organiser elles-mêmes ce 
type de rencontres.

DES MATINÉES D’ÉVEIL
POUR SORTIR DE L’ISOLEMENT
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OÙ TROUVER LES SERVICES DE LA PMI ?
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Union pour la Majorité Départementale

2013 : le Conseil Général jouera de toute la gamme de ses compétences
Plus de 3500 Vendéens étaient présents le 11 janvier dernier aux vœux du Président du Conseil général, organisés pour la première fois au Vendespace. Une affluence inédite qui illustre 
l’attachement des Vendéens à leur Département autant que leur volonté de contribuer à l’avenir de la Vendée. L’année 2012 a été une année riche, marquée par la détermination du 
Conseil général à faire face aux difficultés du présent mais aussi aux défis de l’avenir. En une année, nous avons ainsi mis en place de nombreuses initiatives, dans tous les secteurs : 
refonte de nos aides économiques pour affronter la crise, nouveau plan Vendée Urbanisme, actions culturelles renouvelées avec Vendée en Scène et la Vendée recrute ses talents, sans 
oublier des opérations majeures de désenclavement comme les contournements de Coëx et de Talmont-Saint-Hilaire, et évidemment le Vendée Globe, édition de tous les records spor-
tifs et médiatiques. Toutes ces réalisations ont été menées avec le souci constant de maitriser la dépense publique : ainsi, en trois ans, nous avons diminué par quatre l’évolution de nos 
dépenses de fonctionnement. Nous entrons dans l’année 2013 avec la même énergie qu’en 2012 : ne rien lâcher pour la Vendée malgré la crise et les incertitudes. Cette année, nous 
allons mettre l’accent sur l’innovation sociale, pour encore mieux protéger les Vendéens les plus fragiles : les personnes âgées avec la création de nouvelles maisons de vie, les enfants 
en difficulté avec l’ouverture de deux foyers à Luçon et à la Roche-sur-Yon, mais aussi les bénéficiaires du RSA pour lesquels nous créerons un nouveau contrat de professionnalisation. 
Et puis nous poursuivrons notre action pour l’avenir : mise en place d’un nouveau plan sur l’énergie, lancement de grands chantiers pour les collèges, renouvellement des animations 
sur nos sites culturels… Nous sommes déterminés à jouer de toute la gamme de nos compétences pour agir, autour de Bruno Retailleau, au service de tous les Vendéens. A toutes et à 
tous, nous vous souhaitons une belle année 2013 !

Le Groupe des élus socialistes et républicains

2013, l’année de tous les défis
La Vendée subit comme le reste de la France et de l’Europe, les effets de la crise économique. Le chômage est en hausse constante depuis 2011. Il atteint aujourd’hui la moyenne régionale 
de 8.2% contre 7.4% en 2011. Les défaillances d’entreprise en Vendée ont quant à elles crû de 10% en 1 an contre 1.6% au niveau national. Le gouvernement s’est fixé comme priorité 
l’emploi et la réindustrialisation de la France. De nombreuses mesures ont déjà été prises et de nombreuses réformes seront engagées en 2013. C’est tout d’abord les Emplois d’Avenir qui 
concerneront directement des centaines de jeunes Vendéens de 16 à 25 ans. Ce dispositif permettra à ceux-ci d’occuper un premier emploi qualifiant dans une collectivité locale, une asso-
ciation ou une entreprise. Déjà plusieurs emplois d’avenir ont été signés en Vendée comme à La Roche-Sur-Yon ou encore à Fontenay-le-Comte. C’est également le contrat de génération 
qui permettra de maintenir les seniors dans l’emploi, tout en favorisant l’embauche en CDI d’un jeune dans cette même entreprise. Pour la première fois depuis 10 ans, un gouvernement 
s’engage de manière concrète aux côtés des entreprises. La Banque Publique d’Investissement (BPI) lancée en décembre 2012, permet ainsi aux TPE/PME d’accéder au crédit plus facilement 
pour financer des projets innovants et structurants. Dès cette année, les entreprises peuvent également bénéficier du Crédit d’Impôt pour la Compétitivité et L’emploi (CICE). Le CICE permet 
un allègement de charge de 20 milliard d’euros pour renforcer la compétitivité des entreprises et des produits français. Enfin, afin de sécuriser l’emploi une vaste réforme du marché du travail 
est en cours. Un premier accord a été signé entre les partenaires sociaux le 11 janvier 2013. Cet accord se traduira prochainement par un projet de loi reprenant l’essentiel de ce texte. Les 
collectivités territoriales dont le Département de la Vendée devront contribuer à cet effort sans précédent. Elles seront d’autant plus concernées qu’une nouvelle stratégie d’investissements 
publics sera mise en place courant 2013. Le temps des « mesurettes » a pris fin pour laisser place à une véritable ambition. Chaque Vendéen sera concerné de près ou de loin par cette 
nouvelle ambition. En attendant, les élu-e-s Socialistes et Républicains vous présentent leurs vœux les plus chaleureux pour cette nouvelle année.

Le fait du mois
SCULPTURE / EXPOSITION FÉLICIE DE FAUVEAU À L’HISTORIAL

une artiste amazone

Du 16 février au 19 mai, à l’His-
torial de la Vendée, c’est près de 
quatre-vingt œuvres de Félicie de 
Fauveau en provenance des qua-
tre coins du monde (Etats-Unis, 
Russie, Italie, Allemagne...) qui se-
ront pour la première fois réunies. 
Cette première rétrospective, me-
née en collaboration avec le mu-
sée d’Orsay, célèbre le talent de 
cette artiste hors du commun.

Un exil à Florence

Née en 1801 à Livourne, en Ita-
lie, Félicie de Fauveau côtoie à 
Paris les plus grands artistes. Elle 
se passionne pour le Moyen-Âge 
et expose pour la première fois 
au Salon de 1827. À la chute de 
Charles X en 1830, elle se rallie à 
la duchesse de Berry et organise 
le soulèvement vendéen avec la 
comtesse de La Rochejacque-
lein. Soulèvement qui reste sans 
lendemain. Condamnée à l’exil, 
elle s’installe à Florence, en Italie. 

Toute l’aristocratie et l’intelligent-
sia européenne se pressent alors 
dans son atelier où elle produit 
portraits, bijoux, et monuments di-
vers qui constituent aujourd’hui la 
grande majorité de son œuvre.

L’univers de la chevalerie au 
cœur de son œuvre

Au fil de l’exposition, les visiteurs 
pourront admirer des œuvres 
d’une grande diversité. Parmi les 
sources d’inspiration de l’artiste : le 
Moyen-Âge, l’univers de la cheva-
lerie, Dante et sa Divine Comédie 
mais aussi la Renaissance italienne 
dont elle pouvait admirer quoti-
diennement les chefs-d’œuvre à 
Florence. Son attachement aux 
Bourbons et à la religion inspira 
également largement son univers.
Après une première partie d’ex-
position consacrée à l’évocation 
de sa vie romanesque, le visiteur 
découvrira la portraitiste, avec 
une évolution du portrait officiel 

au portrait plus intime. On pourra 
y découvrir les portraits en mar-
bre de la duchesse de Berry et de 
Henri V. Un peu plus loin, c’est la 
représentation des femmes qui 
sera mise à l’honneur.

Bois, bronze, marbre...

La sculpture religieuse, qui tient 
une place majeure dans l’œuvre 
de Félicie de Fauveau, sera éga-
lement évoquée à travers notam-
ment la figure de saint Michel. L’ar-
tiste plaçait souvent l’archange au 
cœur de ses œuvres comme dans 
cette lampe commandée par le 
Comte de Pourtalès et qui consti-
tue l’un de ses chefs-d’œuvre.
Enfin, c’est dans les arts décoratifs 
que Félicie de Fauveau exprimait 
également toute l’étendue de son 
talent, notamment en créant des 
pièces avec une grande diversité de 
matériaux (bois, marbre, bronze...).
Tout au long de l’exposition des 
œuvres traitant des mêmes thèmes 

ou provenant 
d’artistes de 
sa génération 
permettront de 
mettre le travail de 
Félicie de Fauveau en 
perspective. Des outils 
numériques donneront 
également aux visiteurs 
l’occasion de mieux se 
plonger dans l’univers 
singulier de cette artiste 
encore trop méconnue.

Renseignements :
L’Historial, aux Lucs-sur-
Boulogne, est ouvert de 
10h à 18h jusqu’au 31 mars 
et de 10h à 19h à partir du 
1er avril. Fermeture les lun-
dis.
Tarif plein :
8€ - Réduit : 5€ - Gratuit 
pour les moins de 
18 ans
02 51 47 61 61
historial@vendee.fr

En parallèle à l’exposition, 
de nombreuses anima-
tions sont prévues pour 
plonger les visiteurs dans 
l’univers de la sculpture. 
Voici les premières dates.

CONFÉRENCES

♦ Dimanche 24 février à 
15h
Faut-il détruire la sculp-
ture du XIXe siècle ?
Anne Pingeot, conserva-
teur général honoraire, 
section sculpture, Musée 
d’Orsay.
♦ Dimanche 24 mars à 
14h30

La sculpture, une histoire de 
femmes. La femme sculp-
teur du XIXe au XXe siècle.
Christiane Dotal, Docteur 
en histoire de l’art et an-
cienne pensionnaire de la 
Villa Médicis.
Renseignements :
Accès gratuit sur réservation au 
02 51 47 61 61

LES ATELIERS ET STAGES 
« SCULPTURE »

♦ Mercredi 27 février et 
mercredi 24 avril
Atelier modelage avec Ca-
therine Delpech, artiste.
De 13h30 à 17h30 (à partir 

de 8 ans).
♦ Du 1er au 3 mars
Stage de sculpture sur 
pierre ou plâtre
Nouvelle formule ! Immersion 
totale dans le monde de la 
sculpture pendant trois jours.
Après avoir choisi leur tech-
nique (plâtre ou pierre), les 
stagiaires, sur les conseils 
de deux artistes, Sylviane 
et Bilal Hassan, laissent li-
bre cours à la création tout 
en découvrant les secrets 
de la sculpture. (à partir de 
15 ans).
Renseignements :
5€ par jour, sur inscription au :
02 51 47 61 61

À partir du 16 février, l’Historial de la Vendée, en partenariat avec le musée d’Orsay, 
propose la première rétrospective de l’œuvre de Félicie de Fauveau. Rare femme artiste 
du XIXe siècle, la sculptrice laisse un travail riche et étonnant aujourd’hui salué par les 
historiens d’art. Actrice du soulèvement manqué de 1832 par la Duchesse de Berry, elle 
gardera, jusqu’à sa mort, un attachement profond pour la Vendée.

FÉLICIE ET LA VENDÉE
Félicie de Fauveau ne passe que quel-
ques mois en Vendée mais elle restera, 
jusqu’à la mort, profondément marquée 
par cet épisode. C’est en janvier 1831, 
qu’elle vient pour la première fois en 
Vendée où elle séjourne au château de 
Landebaudière, à La Gaubretière, avec 
la comtesse de La Rochejaquelein. Elle 
y prépare le soulèvement qui permet-
trait au prétendant légitimiste de mon-
ter sur le trône. En 1832, après l’échec 
du soulèvement, elle est condamnée 
par contumace à l’exil.
À Florence, son tombeau porte une 
plaque gravée de sa devise : « Vendée. 
Labeur, Honneur, Douleur ».

Détail de la dague 
figurant st Georges 
vainqueur du 
dragon, collection 
particulière.

Portrait de Félicie de Fauveau par Ary 
Scheffer, Bordeaux, musée des Arts 
décoratifs.

A LA DÉCOUVERTE DE LA SCULPTURE

À suivre sur
www.vendee.fr

Fontaine de 
jardin à la 

nymphe et 
au dauphin, 

Peterhof State 
Museum - 
Reserve.

Tribunes des Groupes de l’Assemblée Départementale
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Clown, jongleur, équilibriste 
ou acrobate, l’école du cirque 
enseigne à ses élèves de mul-
tiples techniques. Une circo-
thérapie qui fait des miracles.

Pendant toute une année scolaire, 
jeunes et moins jeunes handica-
pés mentaux se retrouvent sous 
le chapiteau du cirque Micheletty 
à La Chaize-le-Vicomte. Semaine 
après semaine, encadrés par des 
artistes professionnels, les cours 
de l’école du cirque leur permet-
tent de découvrir les arts du cirque 
et de reprendre confiance en eux. 
« Nous renouvelons l’expérience 
pour la deuxième année consé-
cutive, précise Matthieu Galichet, 
professeur d’EPS de l’IME du Val 
d’Yon. L’école du cirque est une 
excellente thérapie. Les jeunes qui 
viennent ici apprennent à avoir une 
autre image d’eux-mêmes. C’est 
incroyable à quel point ça peut 
leur faire du bien. Le spectacle de 
fin d’année est le clou de l’année 
au cours duquel beaucoup se ré-
vèlent et donnent à leur entourage 
une autre image d’eux mêmes. 
Une image qui leur permet d’être 
mis en valeur ».

Des ateliers pour tous les goûts

Ateliers de jonglerie, d’équilibre, 
d’acrobaties ou de clown, il y en 
a pour tous les goûts. « Au dé-

but, certains sont réticents. Mais 
peu à peu ils s’ouvrent. Je me 
souviens de l’un d’eux qui n’avait 
rien fait durant les deux ou trois 
premières séances et qui ensuite 
s’est complètement investi dans 
les ateliers et dans le spectacle. 
Au-delà des moments passés 
sous notre chapiteau, ce jeune 
s’est ouvert dans le reste de sa 
vie. Les accompagnateurs nous 
ont appris que, grâce au cours 
du cirque, il s’investissait dans 

les autres activités qu’auparavant 
il boudait. Qu’ils aient un handi-
cap ou non, tous 
nos élèves ont les 
mêmes appréhen-
sions, les mêmes 
difficultés. Ca ne 
change pas grand-
chose », précisent 
Sharon et Albert Micheletty.
Aujourd’hui, les lundi et mardi 
sont dédiés aux personnes han-
dicapées.

« Ce n’est pas nous qui avons in-
terpellé les organismes qui s’occu-
pent du public handicapé. Ce sont 
eux qui sont venus nous chercher, 
explique Hubert Pasquinelli, di-
recteur de l’école du cirque. Forts 
de cette expérience et de l’impact 
positif sur nos élèves, nous avons 
voulu nous améliorer encore plus 
dans la pédagogie. C’est pourquoi 
nous nous sommes entourés de 
professionnels, psychiatres, ergo-
thérapeutes... Et désormais nous 
avons créé l’école de circothéra-
pie. C’est une reconnaissance de 
notre travail effectué depuis plu-
sieurs années et la promesse de 
pouvoir encore mieux cibler notre 
pédagogie en fonction des be-
soins de chacun ».

Des cours pour tous

Dans les prochaines semaines, 
l’école de cirque de la Chaize-
le-Vicomte occupera un nouveau 
chapiteau de 1 200 m2. Il permet-

tra aux élèves de 
la circothérapie et 
de l’école du cir-
que de suivre dans 
un lieu encore plus 
adéquat les cours 
enseignés par les 

professionnels du cirque Miche-
letty.

Renseignements : 06 70 59 12 85

Pour améliorer l’habitat sur l’île 
de Noirmoutier, Gérard Villette 
et Jacques Oudin, vice-prési-
dents du Conseil général ont 
signé avec Noël faucher, prési-
dent de la communauté de com-
munes un nouveau programme. 
L’Opération Programmée d’Amé-
lioration de l’Habitat (OPAH) vise 
à réhabiliter les logements locatifs 
dégradés, à mettre aux normes 
des logements en termes de sé-
curité, de salubrité ou d’autono-
mie, de promouvoir les écono-
mies d’énergie, de lutter contre 
l’habitat indigne ou de dévelop-
per du locatif pour les travailleurs 
saisonniers.
L’objectif est de réhabiliter 120 lo-
gements en trois ans.
Pour se lancer dans la démarche, 
il suffit de se rendre aux perma-

nences tenues par le conseiller 
OPAH.

Renseignements : 02 51 36 82 63 (Habitat 
et Développement) ou 02 51 35 89 89 (Com-
munauté de communes)

Vendée Habitat lance actuelle-
ment un nouveau dispositif de 
location-accession. Il permet 
aux futurs accédants d’opter 
parmi un choix de dix pavillons 
neufs et de mieux personnali-
ser leur projet. Explications.

Développée depuis plusieurs an-
nées par Vendée Habitat, la lo-
cation-accession est une solution 
qui permet au locataire de deve-
nir propriétaire de son logement 
après une phase locative de quel-
ques mois. Une solution particu-
lièrement intéressante qui connaît 
aujourd’hui un nouvel élan avec le 
lancement du PSLA catalogue. Un 
dispositif qui offre plus de souples-
se aux ménages.
Performantes sur le plan thermi-
que, les maisons proposées sont 

personnalisables avec un large 
choix d’options. Peinture, carre-
lage, faïence, menuiseries, terras-
se... les options sont nombreuses.

Des types variés de maisons

Les types de maison sont également 
très variés. « Du type III au type V, de 
la maison traditionnelle à la maison 
contemporaine, un large éventail de 
maisons est proposé, explique Pierre 
Berthomé, président de Vendée Ha-
bitat.
Selon la disponibilité, les futurs accé-
dants ont le choix du lieu d’implanta-
tion de leur logement. Les pavillons 
sont proposés sur des parcelles 
préalablement définies, réparties sur 
toute la Vendée.

Renseignements : www.vendeehabitat.fr

Après la construction de la ma-
ternité de Nianing, en service 
depuis un peu plus d’un an, 
l’association Solidarité Ven-
dée Sénégal se mobilise pour 
les écoliers de M’Bour. Pour la 
fin des travaux, une délégation 
vendéenne était sur place. Au 
total, ce sont dix-huit classes de 
l’école Immaculée Conception 
de M’Bour qui ont bénéficié de 
l’aide de l’association Solidarité 
Vendée Sénégal. Une école qui 
compte aujourd’hui 1 200 élèves. 
Jean-Pierre Lemaire, président de 
l’association et conseiller général 
du canton de Pouzauges, était 
présent aux côtés de Véronique 
Besse, vice-présidente du Conseil 
général. Chants et danses ont 
ponctués la visite pendant plu-
sieurs heures.
D’autres travaux seront encore 
nécessaires pour continuer d’amé-

liorer les conditions de travail des 
enfants et de leurs enseignants. 
Une action est également en pré-
paration pour la « Pouponnière » 
de M’Bour qui manque cruelle-
ment de matériels de puéricultu-
re. Les dons sont bienvenus.

Renseignements : lemairejp@free.fr

En mettant en relation des 
filleuls et des parrains ou mar-
raines, l’association Suzanne 
Parraine permet de nouer des 
relations très riches.

Marie, vit seule avec ses trois en-
fants. Régulièrement, son fils de 
sept ans voudrait sortir pendant la 
sieste de ses petites sœurs. Avec 
l’association Suzanne parraine, son 
fils a pu rencontrer un parrain qui 
désormais l’emmène le samedi à la 
pêche.
Créée depuis 2008, l’association 
permet à des enfants ou des jeu-
nes âgés entre 2 mois et 25 ans 
de créer une relation bienveillante 
avec des adultes. « Les besoins sont 
très variés en fonction des enfants 
et dans le temps », précise Katia 
Babin, marraine. Pour s’assurer que 
tout se passe dans les meilleures 
conditions, l’association rencontre 

les personnes qui veulent devenir 
parrain et marraine lors de plusieurs 
entretiens. « Il y a de tous, des hom-

mes, des femmes, des retraités, de 
jeunes mères de famille...», précise 
Katia. Ensuite ils découvrent leurs 
potentiels filleuls lors de rencon-
tres organisées chaque mois par 
l’association. Autour de jeux ou 
de discussions, ils apprennent à se 
connaître. « Très vite j’ai rencontré 
ma filleule, une jeune fille de 22 ans 
qui se sentait seule, explique Katia. 
Nous avons eu plusieurs rencontres 
avec des personnes de l’association 
avant de voler de nos propres ailes. 
Très vite les liens se sont tissés, au 
bout de trois semaines de rencon-
tres, j’étais sa référente pour le foyer 
de jeunes travailleurs où elle vivait 
et maintenant, elle m’a demandé de 
rencontrer les parents de son jeune 
fiancé ! C’est une super expérience, 
très riche et très précieuse ».

Renseignements : 02 51 06 98 37
www.suzanneparraine.com

RÉNOVATION / AMÉLIORATION DE L’HABITAT À NOIRMOUTIER

AMÉLIORER LE LOGEMENT DES ÎLIENS
HABITAT / VENDÉE HABITAT LANCE UN NOUVEAU DISPOSITIF DE LOCATION-ACCESSION

PROPRIÉTAIRE DANS LE NEUF, C’EST POSSIBLE !

COOPÉRATION / ASSOCIATION VENDÉE SÉNÉGAL

SOLIDARITÉ AVEC LE SÉNÉGAL
SOLIDARITÉ/ ASSOCIATION SUZANNE PARRAINE

LES TRÉSORS D’UNE RELATION BIENVEILLANTE

HANDICAP / UNE ÉCOLE DE CIRCOTHÉRAPIE À LA CHAIZE-LE-VICOMTE

LES ARTS DU CIRQUE COMME THÉRAPIE

Le parrain ou la marraine peut passer du 
temps avec son filleul. Année après année 
des liens très profonds se créés.

Jean-Pierre Lemaire et Véronique Besse 
reçus à l’école de M’Bour.

L’opération vise à améliorer la situation 
du logement sur l’île de Noirmoutier en 
valorisant le parc ancien.

Le PLSA catalogue permet aux Vendéens 
d’accéder à la propriété après une phase 
de quelques mois en location.

Les élèves découvrent les différents ateliers des arts du cirque, de la jonglerie aux acro-
baties en passant par le clown il y en a assez pour tous les goûts et tous les talents.

“Au-delà du
chapiteau, ce jeune 
s’est ouvert dans le 

reste de sa vie ”

EN BREF

BIENTÔT UNE MAISON
DE VIE À LA RABATELIÈRE
Dans un an, une nouvelle maison 
de vie pour personnes âgées de-
vrait voir le jour à La Rabatelière. 
Fruit d’un partenariat entre la com-
mune de La Rabatelière, le Conseil 
Général, l’ADMR et Vendée Habi-
tat, le projet répondra aux besoins 
des personnes âgées du secteur qui 
souhaitent rester proches de leur fa-
mille, de leurs enfants mais dans un 
cadre sécurisé, avec des animations, 
tout en étant autonomes. En un mot : 
vivre comme à la maison. La maison 
de vie sera composée de 24 studios 
d’une surface de 30 m2. Cette struc-
ture de plain-pied sera accessible 
aux personnes à mobilité réduite. 
En parallèle, trois logements pour le 
maintien à domicile des personnes 
âgées sont également en construc-
tion.

Les conseillers généraux Gérard Villette, 
Pierre Berthomé, Wilfrid Montassier et 

Véronique Besse lors de la pose de pre-
mière pierre.
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SortirSortir

Du 11 au 26 février 2013, la Com-
munauté de Communes du Pays de 
Pouzauges fait découvrir le Manga 
et l’univers du Japon dans divers 
lieux culturels du Pays de Pouzau-
ges : « Regards sur le Japon ».
Les mangas, le cinéma, les livres, les 
bonsaïs et les origamis, bref pres-
que toute la culture nippone envahit 
le Pays de Pouzauges !

Renseignements :
02 51 57 14 23 ; www.paysdepouzauges.fr

« Faites de la BD » est le slogan de 
la fête de la bande-dessinée à La 
Barre-de-Monts. Elle a lieu samedi 
16 février, de 10h30 à 19h, dans la 
salle multifonctions. Des ateliers, 
des rencontres avec les auteurs, des 
dédicaces, des spectacles mettront 
la BD en fête... Une journée riche en 
bulles.

Renseignements :
www.reseau-bibliotheques-omdm.fr

Le Grand Bal poitevin fête ses tren-
te ans à La Roche-sur-Yon (salle du 
Bourg-sous-la-Roche). C’est le sa-
medi 2 février, à partir de 18h. Le 
bal commence à 21h. Il y a aussi au 
programme la danse de la brioche ! 
À ne pas manquer.

Tarifs : 10€ (bal)
Renseignements : 02 51 05 54 24

Une soirée Chant appart prévue par 
« Aux sources du pré » a lieu, ven-
dredi 15 février, à 20h30, au Grenier 
du Pré à La Chapelle Hermier. Les 
deux artistes Lisidor et Jeanne Plan-
te animent la soirée avant le buffet 
partagé avec les invités.

Tarifs : 16€ et 9€

Réservations : 02 51 34 63 34 ; 02 51 34 60 13 

L’Opération pièces jaunes, en faveur 
des enfants et adolescents hospita-
lisés, se déroule jusqu’au 16 février, 
notamment dans les grandes sur-
faces Carrefour, Carrefour market, 
partenaires. En 2012, 7,5 tonnes de 
pièces ont été récoltées en France.

Renseignements :
www.fondationhopitaux/pieces-jaunes

L’association Flore Culturelle convie 
les amateurs de lecture à un apéro-
lecture. Venez partager vos coups 
de cœur littéraires, jeudi 7 février à 
19h au restaurant « Chez Filoche » 
(en face de l’église). Gratuit.

Renseignements :
02 51 66 10 84

regards sur le japon

faites de la bd !

place au grand bal
poitevin !

soirée chant appart

opérations pièces jaunes

un apéro-lecture
avec Flore culturelle

du 11 au 26 février / pays de pouzauges

samedi 16 février / la barre-de-monts

2 février / la roche-sur-yon

vendredi 15 février / la chapelle Hermier

jusqu’au 16 février / vendée

7 février / sainte-florence

AGENDA

La 5e édition du Festival de 
magie d’Olonne-sur-mer at-
tend les passionnés, du ven-
dredi 8 au dimanche 17 fé-
vrier. Avis aux amateurs de 
suspens...

Bernard Bilis, Bertran Lotth et 
d’autres artistes seront à Olonne-
sur-Mer, du 8 au 17 février, pour 
souffler sur les bougies du 5e fes-
tival de magie. Ce rendez-vous 
incontournable propose cette 
année plusieurs rencontres abra-
cadabrantesques !
Les séances du grand specta-
cle de ce festival ont lieu au Ha-
vre d’Olonne les : vendredis 8 et 

15 février à 20h45 ; les samedis 9 
et 16 février à 15h et 20h45 ; les 
dimanches 10 et 17 février à 14h.

Tarifs : 20€, 6€ pour les enfants
Réservations : 02 51 90 75 45 ;
officedetourisme@olonnesurmer.fr ;
www.olonnesurmer.fr

Place à la pétanque, du 22 au 
24 février, au Parc des Expositions 
des Oudairies, à La Roche-sur-
Yon. Plus de 2 300 licenciés et des 
joueurs de Belgique et Monaco se-
ront présents. Le premier rendez-
vous a lieu le 22 février, à 20h. Les 
Présidents des clubs yonnais sou-
tiennent cette année l’association 
Audace (dépistage des cancers du 
sein et colorectal). Près de 200 000 
Vendéens de 50 à 74 ans sont 
concernés par le dépistage qui 
permet de détecter des cancers à 
des stades plus précoces et donc 
de les traiter plus rapidement. Renseignements : 02 51 05 71 72

Les prochaines soirées des Voya-
geurs du soir ont lieu les vendredis 
1er février, aux Sables-d’Olonne 
(thème « Les oreilles en balade ») ; 
le 8 février, à Pouzauges (« Le 
monde à l’envers ») et le 15 février 
à La Génétouze (« la mer et l’aven-
ture »). Les soirées ont lieu dans 
les bibliothèques/médiathèques, à 
partir de 20h30.

Inscriptions :
http://voyageursdusoir.vendee.fr

Les habitants du Pays de La Châtai-
gneraie et des cantons limitrophes 
sont invités à s’inscrire à Arts et 
Lettres. Tous les vendéens (pour la 
catégorie vidéo), à partir de 10 ans, 
peuvent aussi participer gratuite-
ment. Inscriptions avant le 15 mars 
dans les disciplines suivantes : 
peinture, sculpture, photographie, 
expression scénique, vidéo (courts-
métrages), musique et chant.

Inscriptions : 02 51 69 61 43 ;
culture@paysdelachataigneraie.org

Les prochaines dates des Hiver-
nales sont : le 2 février, dans la 
salle du cercle, à Nieul-le-Dolent 
(20h30 - spectacle hip hop) ; le 
16 février, dans la salle commu-
nale, à Saint-Julien-des-Landes 
(20h30 - spectacle de danse et 
musique polynésien). Les specta-

cles sont tous publics.

Tarifs : 10€, 5€, gratuit - 12 ans
Réservations :
02 51 05 90 49 (du mardi au vendredi de 10h 
à 12h30 et de 14h30 à 17h ; le samedi de 
10h à 12h30 )
www.achard-tourisme.com

Plus de vingt acrobates et magi-
ciens attendent les vendéens, le 
6 février, à 20h30, au Vendéspa-
ce, à Mouilleron-le-Captif. Le nou-
veau Cirque national de Chine a 
adapté la célèbre histoire d’Alice 
au pays des merveilles.
Les artistes présentent Alice dans 
la Chine d’aujourd’hui, entre 
prouesses d’acrobates et autres 
souvenirs d’enfance.
Seize tableaux féeriques replongent 
dans l’univers de la célèbre héroïne de 
Lewis Carroll mais version chinoise !

Tarifs : 25€, 15€

Renseignements :
www.vendespace.vendee.fr

L’Orchestre de Vendée attend les 
spectateurs, le 14 février à 20h30 
à Fontenay-le-Comte (espace René 
Cassin) dans le cadre de la pro-
grammation culturelle du Départe-
ment : « Vendée en scène ».
Les musiciens interprètent 
« Concertos pour trompette » 
avec Alexandre Baty, lauréat de 
plusieurs prix internationaux. Il est 
actuellement trompette solo du 
Concertgebouw d’Amsterdam.
Il a fait le tour du monde et il vient 

dans quelques jours en Vendée.
Il jouera, les 12 et 14 février, aux 
côtés des musiciens de l’Orchestre 
de Vendée les célèbres concertos 
de Haydn et Tomasi.
À noter que le spectacle du 12 fé-
vrier présenté à Mouilleron-le-Cap-
tif (Longère de Beaupuy) est com-
plet !

Tarifs : 10€, 6€

Renseignements : 02 51 44 79 85 ;
www.vendee.fr

Les Archives départementales, si-
tuées à La Roche-sur-Yon, au 14 
rue Haxo, ouvrent leurs portes aux 
visiteurs, le 15 février. Le départ 
des visites est comme suit : 10h ; 
10h30 ; 14h ; 14h30 et 15h. Cha-
que visite dure une heure trente et 
offre au public une insolite leçon 
d’histoire.
En entrant aux Archives de la Ven-
dée, chacun est ainsi invité à dé-
couvrir la richesse des collections 
et le fonctionnement d’une admi-
nistration au service du public et de 
la mémoire du département.
Les coulisses des Archives se dé-
voilent aux visiteurs : découverte 
des différents métiers, visite de la 
salle de lecture et des magasins de 
conservation mais aussi des ateliers 
de numérisation, restauration et re-
liure etc. L’entrée est gratuite (sur 
réservations).

Renseignements et inscriptions :
02 51 37 71 33 ; www.archives.vendee.fr

agir contre le cancer

en route avec les voyageurs du soir

osez votre talent pour arts et lettres

les hivernales se poursuivent

le cirque de chine et alice au pays des merveilles

l’orchestre de vendée : concertos pour trompette

les archives départementales ouvrent leurs portes

ABRACADABRA 
AVEC LE FESTIVAL 
DE MAGIE
D’OLONNE

du 22 au 24 février / la roche-sur-yon

les 1, 8 et 15 février/ les sables-d’Olonne - pouzauges et la Génétouze

avant le 15 mars / pays de la Châtaigneraie

jusqu’au 16 mars / pays des achards

le 6 février / vendéspace à mouilleron-le-captif

le 14 février / vendée en scène à fontenay-le-comte

15 février / la roche-sur-yon

du 8 au 17 février / olonne-sur-mer

L’Arée du littoral nord Ven-
déen propose trois concours 
cantonaux au lieu de l’habituel 
concours « Pays du Gois-Pays de 
Monts ». Les concours concer-
nent les cantons de Noirmoutier, 
Beauvoir -sur-Mer et le canton de 
Saint-Jean-de-Monts. La période 
étudiée est la seconde Guerre 
Mondiale et/ou les événements 
marquants du passé.
Les concurrents se verront re-
mettre une bibliographie après 
inscription.
Ils trouveront les questionnaires 
dans les mairies ou dans les of-
fices de tourisme des cantons 
concernés.

Renseignements : 09 54 24 74 15 ;
fourage.devineau@free.fr

L’art en goûter s’invite à Nieul-
sur-l’Autise (abbaye), le 10 fé-
vrier. Les festivités ont lieu de 15h 
à 18h. Le thème est « L’aventure 
de l’archéologie » (seconde par-
tie : la Vendée).
Colette du Gardin, conserva-
teur du patrimoine, propose une 
conférence sur l’histoire de l’ar-
chéologie, avant de laisser place 
au goûter. Une fois rassasiés, les 
invités profiteront du concert de 
l’ensemble Nomad Lib : pièces 
classiques et compositions origi-
nales (slaves, hongroises, tziga-
nes...). 

Tarifs : 10€, 7€

Renseignements et réservations :
02 51 50 43 10 ou sur le site :
www.vendee.fr

concours patrimoine et 
histoire locale

de l’art et un goûter !
jusqu’au 2 mars / nord vendée 10 février / abbaye de nieul/l’autise
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L’ARDDS Vendée propose une ini-
tiation à la lecture sur les lèvres. Elle 
se déroule le dimanche 17 février de 
9h à 12h30 à La Roche-sur-Yon, à la 
Maison des familles (119 boulevard 
des Etats-Unis). 5 euros la matinée.

Renseignements :
02 51 90 79 74 ; ardds85@orange.fr

La Communauté de communes du can-
ton de Saint-Fulgent lance le 11e concours 
photos. Deux thèmes sont proposés : 
« Dans le ciel » et « Les fontaines ». Ouvert 
à tous les photographes amateurs. Date 
limite d’envoi le 28 février 2013.

Renseignements et règlement sur :
www.ccfulgent.fr

Les portes ouvertes des métiers 
de l’alternance ont lieu, le 9 février 
(9h/17h), à La Roche-sur-Yon, à l’AF-
PI. Pour tout savoir sur les métiers 
des industries technologiques. Les 
jeunes sont attendus nombreux.

Renseignements :
02 51 37 57 17 ; www.afpipaysdelaloire.com

Deux rendez-vous pour voyager 
aux Essarts grâce aux Carnets de 
Voyage : le 14 février, à 20h, dans la 
salle Le Vallon de Ste-Florence, avec 
Joseph Briand (Tour d’Europe) et le 
22 février, à 20h, dans la salle des fê-
tes des Essarts, avec Thierry Maratier 
et Julien Pineau (Tour du Monde).

Renseignements : 02 51 62 95 62 (2€ la soirée)

La course de la Saint Valentin, or-
ganisée par le circuit Philippe Al-
liot, se déroule les 9 (9h30/midi, 
14h/16h30) et 10 février (9h30/midi) 
à Belleville-sur-Vie. Au programme : 
course d’endurance d’une heure, en 
couple mixte, 10 minutes d’essais li-
bres chacun, 5 tours de chrono etc.

Tarif : 85 euros par équipe
Inscriptions (avant le 5/02) :
02 51 41 05 05 ; 06 14 09 86 55 

Le premier rendez-vous de l’Ur-
bano Tour 2013 a lieu le 10 février 
(14h30/19h, salle de sport Léonard 
de Vinci) avec le Battle de Danse 
Hip-Hop de Montaigu. Cette com-
pétition de danse (spectaculaire !) 
rassemble 8 équipes de danseurs.

Renseignements :
www.urbano.fr

Lecture sur les lèvres

le concours photos
est lancé !

portes ouvertes des
métiers de l’alternance

carnets de voyage

course pour les amoureux

compétition de hip-hop

17 février / la roche-sur-yon

jusqu’au 28 février / canton de St-Fulgent

9 février / la roche-sur-yon

14, 22 février / Ste-Florence et les essarts

9 et 10 février / belleville-sur-vie

Dimanche 10 février / montaigu

AGENDA

L’agenda des sorties
sur votre smartphone

Retrouvez toute
l’actualité des ran-
données, théâtres, 
concerts en Vendée 
sur : www.vendee.fr

retrouvez l’agenda
des sorties

Février / Vendée

Un forum emploi-formation se dé-
roule à La Boissière-des-Landes, 
vendredi 22 février. Les personnes 
intéressées ont rendez-vous à l’es-
pace socio-culturel. Elles pourront 
venir, munies de leur CV, afin de 
rencontrer les employeurs présents 
et elles pourront aussi découvrir les 
offres d’emplois affichées. Cette 
journée est ponctuée de démons-
trations et d’échanges avec les 
centres de formations, les chefs 
d’entreprise sur tous les secteurs 
d’activité. Entrée libre et gratuite.

Renseignements : 02 51 98 93 26 ;
www.paysmoutierrois.fr

forum emploi-formation

vendredi 22 février/ la boissiere-des-landes

Dimanche 24 février, Chauché ac-
cueille la 19e randonnée de la Mo-
gette. Organisée par l’association 
« Chauché VTT », elle débute à 
partir de 8h, à la salle omnisports, 
route des Essarts. Trois parcours 
VTT (29 à 50 km) et trois pédestres 
(10 à 20 km) sont prévus. Soixante 
passages privés sont ouverts et 
offrent aux vététistes et aux ran-
donneurs un agréable circuit.

Tarifs : pédestre 5€ (4€ sur réservation) ; 
VTT 6€ (4,5€ sur réservation)
Réservations : chauche.vtt@wanadoo.fr 
; 06 61 90 57 13

Le Manoir des sciences de Réau-
mur est ouvert pendant les va-
cances d’hiver, du 19 février au 
14 mars, les, mardis, mercredis, 
jeudis de 14h à 18h.
Les ateliers « Deviens Savant », 
entièrement renouvelés, revien-

nent pour les enfants âgés de 6 à 
12 ans.
Le programme est le suivant : mer-
credi 20 février : « Nouvelles peti-
tes expériences entre amis, l’eau 
dans tous ses états » ; mercredi 
27 février : « Les p’tits papiers, pa-
pier mâché » ; mercredi 6 mars : 
«Les p’tits papiers, fabrication de 
papier, illustration, sculptures » et 
enfin, le mercredi 13 mars : « Nou-
velles petites expériences entre 
amis, drôle de cuisine ». Chaque 
atelier se déroule de 15h à 17h.

Tarif : 3,50€ par enfant.
Réservations :
www.manoirdessciencesdereaumur.fr

une randonnée de la mogette à savourer

deviens savant au manoir des sciences

dimanche 24 février / chauché

dès le 19 février / réaumur

L’heure du Circuit des plages 
vendéennes a sonné. La 27e 
édition a lieu du 9 au 17 fé-
vrier à St-Hilaire-de-Riez, La 
Barre-de-Monts, Chantonnay, 
Beaulieu-sous-la-Roche, Coëx 
et Challans.

Morgan Lamoisson, vainqueur 
2012 du Circuit des plages ven-
déennes, est passé pro chez Euro-
pcar cette année. Comme lui, ils 
sont plus de 400 à être passés 
professionnels depuis les origines 
du Circuit qui s’adresse à l’élite 
des coureurs amateurs.
Thomas Voeckler, Bryan Coquard, 
Anthony Charteau, Sébastien Tur-
got, Jérôme Pineau, Sylvain Cha-
vanel, Damien Nazon font partie 
de cette longue liste de coureurs 

ayant disputé cette épreuve ven-
déenne de renom.
Organisé par la COCPV (Comité 
d’Organisation du Circuit des 
Plages Vendéennes) et le Conseil 
général de la Vendée, le Circuit a 
comme particularité de donner un 
classement aux points. Le public, 
attendu nombreux, profitera des 

épreuves comme suit : 9 février à 
Saint-Hilaire-de-Riez ; 10 février à 
La Barre-de-Monts ; 12 février à 
Chantonnay ; 14 février à Beau-
lieu-sous-la-Roche ; 16 février à 
Coëx et enfin, le 17 février à Chal-
lans. Bonne course à tous.

Renseignements : www.cocpv.org

en route sur le circuit des plages vendéennes
du 9 au 17 février / vendée

Le canton de Chaillé-les-Marais 
propose pour tous, petits et 
grands, une palette d’animations 
tout au long du mois de février.
L’Office de tourisme lance des 
journées d’animations dans les 
différentes communes du canton. 
Elles sont sur le thème de l’en-
vironnement (journée mondiale 
des zones humides, sorties na-
ture...) mais il y a aussi un après-
midi sur le conte (sur le thème 
de l’amitié), une soirée Saint Va-
lentin (le 14 février !), un stage de 
danse swing ou de skrapbooking 
(création d’un album photos) ou 
encore une soirée country (ap-
prentissage de quatre danses).
Plusieurs animations sont gratui-
tes.

Renseignements :
02 51 56 77 30 ;
www.ot-isles-maraispoitevin.com

Le Salon des collectionneurs a 
lieu, le 17 février prochain, à 
Olonne-sur-Mer. Il est ouvert 
de 9h à 18h (salle des Cor-
dulies), aux professionnels et 
particuliers inscrits au préala-
ble.
Il est organisé par le Philatélique 
Club Olonnais et est ouvert à 
tous.
Le Salon accueille les exposants 
suivants : timbres, monnaies, car-
tes postales, vieux papiers, livres 
et B.D., miniatures, muselets, 
fèves, pin’s, petits objets de vi-
trine...
Les passionnés de collections et 
autres curieux sont attendus en 
grand nombre pour ce rendez-
vous olonnais.
L’entrée est gratuite.

Renseignements :
02 51 96 88 80

Le 16e rallye des PME-PMI a lieu, 
mercredi 13 février, à La Roche-
sur-Yon, à partir de 13h30. Orga-
nisé par les étudiants yonnais en 
DUT de Gestion des Entreprises 
et des Administrations, en parte-
nariat avec la Chambre des mé-
tiers et le Crédit agricole, il est 
dédié comme son nom l’indique 
au monde de l’entreprise.
Chaque équipe passera l’après-
midi en relevant des défis mais 
aussi en visitant trois entreprises. 
200 étudiants sont attendus pour 
remplir cette mission. À vos ins-
criptions !

Tarif : 6€ par étudiant
Inscriptions par équipe (avant le 
6 février) : 07 53 36 46 24 ; rallye-pme-
pmi@univ-nantes.fr

L’École de Management en Alter-
nance de Vendée (EMA Vendée) 
organise ses Journées Portes 
Ouvertes les samedis 16 février, 

16 mars et 6 avril.
Installée à Montaigu depuis 2006, 
elle propose des formations per-
mettant d’acquérir un bac +3 ou 
bac +5 dans différents domaines : 
le marketing, la gestion de projet, 
la gestion/finance, les ressources 
humaines, le web- marketing, la 
communication, la qualité-sécu-
rité-environnement (QSE), le dé-
veloppement international et le 
développement durable.
Les journées portes-ouvertes ont 
lieu de 10h à 13h. L’occasion pour 
les éventuels futurs étudiants de 
rencontrer et d’échanger avec des 
intervenants professionnels et des 
étudiants, sur les enseignements, 
le rythme de l’alternance, les ex-
périences vécues et les missions 
réalisées en entreprise.

Inscriptions : 02 51 40 80 20 ;
www.emavendee.eu

palette d’animations salon des collections

l’heure du16e rallye des 
pme-pmi a sonné

l’EMA Vendée ouvre ses portes
dès le 2 février / chaillé-les-marais 17 février / olonne-sur-mer

13 février / la roche-sur-yon

samedi 16 février / montaigu

Diverses activités de « sports d’hi-
ver à la mer » sont organisées du 
16 février au 17 mars, par l’office 
de tourisme La Barre-de-Monts/
Fromentine.
Les nouveautés 2013 sont : dé-
monstration de plusieurs meutes 
de chiens de traîneau de race ; 
Initiation au canicross ; ateliers de 
pâtisseries montagnardes pour 
petits ; Deux séances de cinéma 
(thème des « Sports d’Hiver » et 
« l’Âge de Glace 4 »).
Les baptêmes de chiens de traî-
neau et les initiations au ski-roues 
et à la rando raquettes sont des 
activités à succès qui sont repri-

ses pour le plus grand bonheur 
de tous les passionnés de sports 
d’hiver mais à la mer !

Renseignements et programme sur : 
www.fromentine-vendee.com

des sports d’hiver à la mer

dès le 16 février / la barre-de-monts - fromentine
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CE JOURNAL EST IMPRIMÉ 
SUR UN PAPIER RESPECTANT 

L’ENVIRONNEMENT

UNE ANNÉE DE PROJETS

Quel regard portez-vous sur l’an-
née qui vient de s’écouler ?

2012 a été une année très active. 
Nous avons lancé trois chantiers 
majeurs : une nouvelle stratégie 
économique, des orientations inno-
vantes en matière d’urbanisme et 
un nouvel élan donné à la politique 
culturelle. Dans tous ces domaines, 
l’idée a été de s’appuyer sur nos 
atouts pour prendre le virage de la 
modernité.

Pour lutter contre le chômage, 
que peut faire le Département ?

Dans ce domaine nous allons en-
core innover avec une expérimen-
tation nationale. De nombreux 
secteurs économiques ont du mal 
à recruter. C’est le cas de la métal-
lurgie ou du bâtiment par exemple. 
Nous proposerons aux bénéficiai-
res du RSA volontaires de travailler 
trois ou quatre mois en entreprise. 

Après une phase d’évaluation, nous 
leur proposerons un contrat de pro-
fessionnalisation qui leur permettra 
d’alterner un travail et une forma-
tion correspondante. Ce que le 
Conseil général aura économisé en 
versant moins de RSA, il le reversera 
sous forme de primes à l’employeur 
et au salarié une fois son diplôme 
obtenu.

Et pour protéger les Vendéens 
les plus fragiles ?

Comparativement aux autres dé-
partements, la Vendée est bien 
placée dans le domaine de l’accueil 
des personnes âgées. Pour mieux 
les accompagner, nous allons donc 
ouvrir huit nouvelles maisons de vie 
dans les trois ans et financer l’adap-
tation des logements pour que les 
personnes âgées puissent rester 
plus longtemps chez elles.
Pour soutenir les personnes han-
dicapées, nous allons revoir notre 
schéma départemental en mettant 
l’accent sur l’accès aux soins, les ré-
ponses au vieillissement et surtout 
l’insertion professionnelle. Il n’est 
pas normal que le taux de chômage 
des personnes handicapées soit le 
double du reste de la population.

Quels seront les investissements 
prioritaires du Département en 
2013 ?

Pour investir, nous nous appuyons 
sur ce qui fait la force de la Ven-
dée : son équilibre. Ainsi, alors que 
beaucoup de départements ont 
abandonné leur soutien aux peti-
tes communes, nous maintenons 
ces aides à un haut niveau. Il en va 
de même pour le désenclavement. 
Nous poursuivons nos investisse-
ments routiers avec le début de la 
liaison Bournezeau/Chantonnay en 
2x2 voies, la poursuite des contour-
nements des Olonnes, des Her-
biers, de Moutiers-les-Mauxfaits ou 
le démarrage des opérations de la 
2x2 voies Aizenay/Challans. Mais 
le désenclavement, c’est aussi le 
numérique avec dès cette année 
le début de la montée en débit 
pour 60 000 Vendéens. La force du 
maillage vendéen, ce sont aussi les 
collèges. Nous effectuons actuelle-
ment un effort sans précédent avec 
cinq nouveaux collèges en prévi-
sion et de nombreuses extensions 

et modernisations. 2013 marquera 
également l’aboutissement du plan 
collèges numériques.

Quelles sont les ressources que la 
Vendée peut mobiliser ?

Notre environnement est une res-
source importante. Nous allons 
proposer cette année un nouveau 
plan énergie. Nous travaillons ac-
tuellement avec l’ICAM pour créer 
des modes de productions d’éner-
gie propres adaptés à chaque terri-
toire de la Vendée.
Une autre grande ressource de la 
Vendée : c’est sa culture. En 2013, 
nous allons renouveler les anima-
tions au Haras de La Roche-sur-Yon 
et à l’abbaye de Nieul-sur-l’Autise. 
Dans le domaine culturel, nous mi-
serons sur les nouvelles technolo-
gies. Ainsi, le projet Avatar, sélec-
tionné par l’Etat dans le cadre des 
investissements d’avenir permettra 
de créer un personnage en 3D qui 
guidera les visiteurs à l’Historial.
La culture en 2013, ce sera aussi de 
grandes expositions d’envergure 
nationale comme celle consacrée à 
Clemenceau et les arts en décem-
bre prochain.

Vous souhaitez également mobi-
liser les Vendéens autour du bé-
névolat ?

L’engagement bénévole des Ven-
déens est à la source de beaucoup 
de nos succès. C’est pourquoi, 
nous souhaitons prendre des ini-
tiatives pour entretenir cet atout. 
Avec l’agence de service civique, 
nous proposerons aux jeunes de 16 
à 25 ans de s’engager pour six mois 
dans des actions d’intérêt général. 
Le Conseil général pourrait leur 
confier des missions dans le domai-
ne de l’animation culturelle, de la 
protection de l’environnement ou 
encore de l’accompagnement des 
personnes handicapées.

Comment faire face à une année 
2013 que l’on annonce difficile ?

En 2013, je peux vous assurer que 
nous ne lâcherons rien. Nous ampli-
fierons notre action sur deux fronts, à 
la fois défensif et offensif. Nous pro-
tégerons les plus fragiles et nous fe-
ront preuve d’audace pour préparer 
l’avenir de la Vendée de demain.

VŒUX 2013 / BRUNO RETAILLEAU DÉTAILLE LES PROJETS DE L’ANNÉE 2013

« 2013 : nous ne lâcherons rien »

Pour commémorer les 220 ans 
du soulèvement vendéen, Bruno 
Retailleau a invité Lech Walesa, 
ancien président polonais, fon-
dateur du mouvement Solidar-
nosc et prix Nobel de la Paix. 
Celui-ci a accepté de venir en 
Vendée au printemps prochain. 
« L’occasion de resserrer les 
liens entre la Vendée et la 
Pologne qui sont deux sœurs 
devant l’histoire, sœurs de 
souffrance et sœurs de résis-
tance face au totalitarisme », a 
expliqué Bruno Retailleau.

ÉVÉNEMENT EN 2013 :

LECH WALESA
EN VENDÉE

Événement

C’est au Vendéspace, devant plusieurs milliers de 
personnes, que Bruno Retailleau a présenté ses vœux aux 
Vendéens pour l’année 2013. L’occasion de revenir sur une 
année 2012 riche en événements mais aussi de donner le 
cap pour 2013 à travers deux axes de travail : protéger les 
Vendéens et préparer la Vendée de demain. Tour d’horizon 
des grandes initiatives de 2013 et des grands rendez-vous 
qui nous attendent.

La vidéo sur
www.vendee.fr

Bruno Retailleau, président du Conseil général, aux côtés de Grégoire Pessus, président 
du Conseil général des jeunes et Marcel Gauducheau, premier vice-président.

EMPLOI
Lancement d’une expérimenta-
tion nationale pour l’insertion des 
bénéficiaires du RSA : le contrat 
Vendée Insertion.

PERSONNES ÂGÉES
Ouverture de huit maisons de 
vie, soit près de 200 nouvelles 
places d’ici trois ans.

PERSONNES HANDICAPÉES
82 millions d’euros mobilisés 
pour les personnes handicapées.
En 2013, l’accent particulier sera 
mis sur leur insertion profession-
nelle.

NUMÉRIQUE
Lancement du plan de raccor-
dement au très haut débit. 
Première étape en 2013 avec le 
démarrage de la montée en débit 
pour 60 000 foyers vendéens.

DÉSENCLAVEMENT
Maintenir l’effort pour le désencla-
vement routier. Dès cette année, 

début de la liaison Chantonnay/
Bournezeau et fin de l’améliora-
tion de l’axe Challans/St Jean-
de-Monts.

COLLÈGES
Un effort sans précédent de 17 mil-
lions d’euros avec la construction 
de cinq nouveaux collèges dans 
les prochaines années.

ENVIRONNEMENT
Un nouveau plan énergie.

CULTURE
Nouvelles animations au Haras 
de La Roche-sur-Yon et à l’abbaye 
de Nieul-sur-l’Autise, grandes ex-
positions à l’Historial et investisse-
ment dans les projets innovants.

BÉNÉVOLAT
Accueil des jeunes du service 
civique pour des missions dans 
l’animation culturelle, la protec-
tion de l’environnement ou l’ac-
compagnement des personnes 
handicapées.
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